
Des traîtres jugés à Lucerne

Dix-huit traîtres accusés d'atteinte à l'indépendance de la Confédération sont
actuellement jugés à Lucerne par une cour pénale fédérale. Les inculpés,
Riedweg en tête, rêvaient, à l'époque, d'incorporer notre pays au grand Reich
allemand d'Hitler. Voici , devant l'hôtel de ville où se déroule le procès,
l'automobile de la police dans laquelle ont pris place les accusés. Des badauds

attendent le moment où les traîtres sortiront de la voiture.
iv///// ^w////////// ////y/y///// ^̂ ^̂

La Suisse et le commerce international
Les travaux de lia conférence de La

Havane , où la Suisse est représentée
par M. Stucki , ont commencé il y a
quelques jours. On sait que cette
conférence suit celle de Genève et
que son but est d'établir un accord
permettant d'abaisser partiellement
les barrières douanières en rendant
une plus grande liberté au commerce
mondial.

D est particulièrement difficile de
concilier des intérêts aussi diver-
gents que ceux des pays représentés
a La Havane ; la conférence doit
admettre de nombreuses exceptions
aux règles qu'elle entend imposer au
commerce international!, mais si elle
entrerait de trop nombreuses, ellfe

juahquera son but.
L'exemple de la Suisse est typknie.

D'une part , nous avons un intérêt
évident à rendre au commerce mon-
dial plus de liberté ; si ce commerce
n'est pas intense et prospère, de quoi
vivra notre pays ? Mais d'autre part ,
nous nous trouvon s dans l'obligation
d'assurer une certaine protection à
des branches économiques qui péri-
cliteraient sans aucun doute le jour
où nos frontières s'ouvriraient toutes
grandes. Nous devons donc obtenir
des grandes puissances qu'elles tien-
nent compte de la situation particu-
lière de 'l'économie suisse.

M. Stucki il'a déjà soulligné à son
départ de Berne et à son arrivée à
New-York. A son tour, M. Hotz, mi-
nistre plénipotentiaire, vient de dé-
clarer devant les chefs des départe-
ments cantonaux de l'économie pu-
blique :

Si la Suisse n'a pu jusqu'ici adhé-
rer aux accords financiers et moné-
taires de Bretton Woods, c'est parce
qu'ils ne tiennent pas suf f isammen t
compte de la situation spéciale de

notre petit pays , Etat créditeur.
Etant donné qu'aux termes de qes
accords, le franc suisse sera consi-
déré .comme une « monnaie rare »,
nous n'aurions p lus la possibilité de
prendre de devises et serions jugu-
lés également dans notre politi que
monétaire , tandis que la p lupart des
autres membres, en tant que pays
à monnaie dépréciée , auraient la fa-
culté de soumeltne nos exportations
à des restrictions discriminatoires.

Nous nous priverions en outre de
tout moyen de défens e dans le do-
maine de la politi que commerciale si
nous adhérions à la Charte interna-
tionale du commerce, dans la teneur
qui servira $e Ma$e. de_ discussion à
la Conférence économique mondiale
qui s'ouvre ces j ours à La Havane.
Cette convention considère princi pa-
lement de manière unilatérale les
intérêts des p ays à devis e faible et
des pays dont les ressources sont
relativement peu développées.

M. Renggli , directeur de la Société
générale de l'horlogerie suisse, a fait
part récemmlent de craintes analo-
gues. La liberté du commerce inter-
national , a-Ml dit, est un bell idéal,
mais cette liberté doit profiter à tous
les Etats, non seulement à deux ou
trois d'entre eux. La charte qui est
discutée à La Havane ne pourrait en
aucun cas être signée par la Suisse
tant qu'il ne sera pas tenu compte
des besoins particuliers d'un pays
comme le nôtrle.

Les difficultés, on le voit , sont
nombreuses. Souhaitons que le point
de vue de la Suisse soit compris à
La Havane , mais souhaitons aussi
que cette conférence aboutisse. Car
rares sont des pays qui ont besoin
autant que le nôtre d'un commerce
international plus libre... A. D.

La question royale belge
va-t-elle enfin être résolue ?

BRUXELLES, 6 (Belga). — Comme
on le sait , le conseU de cabinet s'est
occupé vendred i do la question royale.
A la fin de la séance du matin , M.
Spaak, premier ministre, avait lu à ses
collèges le texte d'une déclaration.

Les ministres du parti social-chré-
tien no pouvant so déclarer d'accord
sur certains points de celle-ci , le pre-
mier ministre a remis son texte sur le
métier ot. au conseil de vendredi soir,
la déclaration , légèrement remaniée, a
été approuvée à l'unanimité.

Contrairement à ce qui avait été dit ,
cette déclaration no serait pas faite au
parlement , mais communiquée à la
presse la semaine prochaine.

La déclaration , tout en constatant que
le roi n 'a pas forfait à l'honneur, for-
mule des réserves quant à certains
actes du souverain.

Une déclaration
du roi Léopold III

BRUXELLES, 8 (A.F.P.). — « Je reste
prêt , lorsqu'il aura été publiquement
déclaré quo rien n'a jamais entaché
l'honneur du chef do la dynastie , à as-
sumer la responsabilité des devoirs que
j 'ai contractés on prêtant serment de
respecter la constitution et les lois du
peuple belge, ot auxquels il ne m'appar-
tient pas do mo dérober », a déclaré le
roi Léopold III de Belgique aux délé-
gués du « comité exécutif pour la solu-
tion du problème royal », qui s'étaient
rendus à Pregny. en Suisse, pour lui
remettre une adresse votée par ce co-
mité.

Tristan Bernard est mort
à Paris à l'âge de 81 ans

LA FRANCE A PERDU SON HUMORISTE NATIONAL

Lorsqu'on a appris hier la nouvel-
le, on a eu de la peine à éprouver
de la tristesse. L'auteur de « L'anglais
tel qu'on le parle » avait assez sou-
vent raillé pour qu'on imagine qu'il a
quitté ce monde en faisant un mot
d'esprit. Ce que l'on sait, c'est que
Tristan Bernard survivra à son tré-
pas. N'est-ce pas lui qui s'était re-
commandé pour qu'on lui dédie —
de préférence à uwe rue de Paris —
une station de métro afi n que son
nom soit prononcé plus longtemps !

Ayant vécu exactement 81 ans et
2 mois, Tristan Bernard regrettait
d'être né 64 ans après Victor Hugo
dans la même rue de Besançon que
lui. Parce que, disait-il , ça l'aurait
amusé de battre l'auteur de la « Lé-
gende des siècles » aux billes , n 'étant ,
de son propre aveu, pas parvenu à
le surclasser dans le domaine de la
poésie.

On sait que Paul Bernard s'est oc-
cupé de cyclisme et qu'il a débuté
dans le journalisme comme rédacteur
sportif du « Journal des vélocipédis-
tes » ! Toulouse-Lautrec a fait de lui
un dessin célèbre où on le voit don-
nant le départ d'une course sur la
piste du vélodrome de Buffalo, dont
il était directeur. Il ne s'appela Tris-
tan qu'à partir de sa première in-
trusion dans la littérature , en 1891.

Depuis les « Pieds nickelés », sa
première pièce écrite en 1895, Tris-
tan Bernard prétend qu 'à la lecture
d'un de ses biographes, il a appris
qu'il avait depuis lors fait jouer plus
de cent comédies, dont quelques-unes
n'étaient que des saynètes. Mais com-
bien mordantes ! « La petite femme
de Loth », « Triple patte », « Le cos-
taud des Èpinettes », « Embrassez-
moi », «Le cousin de Nantua » et

surtout « Le petit café » figurent en
bonne place dans ses œuvres complè-
tes.

Outre sa production théâtrale,
Tristan Bernard a livré à la postérité
la verve d'une cinquantaine de ro-
mans et de contes, parmi lesquels il
convient de citer : « Les mémoires
d'un jeune homme rangé », « Un ma-
ri pacifi que », « L'affaire Larcier »,
« Féerie bourgeoise », « Le jeu du
massacre ».

— Et moi qui me croyais pares-
seux !... constatait Tristan Bernard
avec son humour pince-sans-rire ,
qu 'il a gardé malgré l'âge et la barbe
fleuve. Malgré aussi son arrestation
à Cannes où il s'était réfugié en 1943
et son internement à Drancy. A. B.

(Lire la suite en 4me page)

Tristan Bernard

LA SITUA TION SE DETEND EN FRANCE

La journée d'hier a été calme dans tout le pays

Le comité national de grève a repoussé hier soir de nouvelles
p ropositions gouvernementales

PARIS, 6. — Du correspondant spé-
cial de l'Agence télégraphique suisse:

Il semble qu'il y ait une détente dans
la situation présente. L'intransigeance
de la C.G.T. fait place à un esprit de
conciliation , purement verbal pour le
moment. Mais c'est là tout de même un
succès certain pour le gouvernement.
Pour avoir tenu tête plus longtemps
que son prédécesseur, M. Robert Schu-
man recueille aujourd'hui le bénéfice
de son énergie. Soutenu , comme il l'est,
par la presque unanimité du pays la
partie, sans lui être facile, lui est ga-
gnée d'avance. D'autant plus que cette
épidémie de grèves a créé parmi le pu-
blic et parm i les milieu x ouvriers une
résistance visible aux ordres des chefs
d'orchestres invisibles dont le moins
qu'on puisse dire, c'est qu'ils ont fini
par lasser leurs propres partisans. _

Le Français en a assez d'être brimé
à perpétuité par des corporations qui
prétenden t servir et dont il fait sans
cesse les frais et subit la mauvaise hu-
meur alors qu 'elle sont les employées
de l'Etat ou d'industries nationalisées.
Il se demande si véritablement ces na-
tionalisations dont on lui annonçait les
mirifiques avantages ne lui ont pas
causé plus de pertes que de profits. Les
grévistes et leurs meneurs commen-
cent à s'en rendre compte.

Le bon sens traditionnel du pays se
révolte à l'idée des coups irréparables
portés à une industrie à peine renais-
sante et à un ravitaillement dont on
semble s'ingénier- à contra rier Cesser.
On a baucoup parlé au parlement et
ailleurs de la politique ̂ du pire prati-
quée sciemment par certains partis. On
voudrait ne pas y croire, mais les faits
sont d'une éloquence telle qu'on ne sau-
rait les contredire.

Le gouvernement
maître de la situation

PARIS, 7 (Reuter). — Dans une inter-
view accordée à un représentant de
l'agence Reuter , M. Jules Moch, socia-
liste, ministre de l'intérieur, a affirmé
que la lutte entreprise contre le mou-
vement de grève était gagnée et que
le gouvernement était maître de la si-
tuation.

La grève déclenchée il y a trois se-
maines, englobant deux millions de
personnes, touche à sa fin. Grâce aux
mesures gouvernementales, les actes de
sabotage ont sensiblement diminués. La
mobilisation de 240,000 réservistes a
permis au gouvernement de reprendre
le dessus et de rétablir l'ordre sur tout
le territoire.

D'après les nouvelles parvenues de
province à" Paris, la situation sociale
marque une détente sensible. De nom-
breux grévistes se sont remis au tra-

vail. Les 350,000 métallurgistes en grève
dans la région parisienne s'apprêtent
à regagner leur poste lundi. Partout
où les consultations ont eu lieu au vote
secret, les travailleurs se sont pronon -
cés contre la grève à une écrasante
maj orité. C'est uniquement dans les
fabriques où les communistes ont le
dessus que le scrutin secret n'a pu
avoir lieu. Près du 5 % des cheminots
sont encore en grève.

Le ministre de l'intérieur a ajouté
que le mouvement de grève résultait
d'une pression internationale destinée
à saboter le plan Marshall. Malgré le
coup porté à la production française,
l'obstruction des grévistes a échoué.

La CG.T. au ministère
du travail

PARIS, 7 (A.F.P.). — A 18 heures,
les membres du Bureau confédéral de
la C.G.T., conduits par MM. Léon
Jouhaux et Benoît Frachon , ont été re-
çus par le ministre du travail.

La portée des négociations
entre la CG.T. et le cabinet
PARIS, 8 (A.F.P.). — M. Pierre Le-

brun, membre majoritaire du bureau
confédéra l de la C.G.T., a annoucé di-
manche soir que le gouvernemen t pro-
posait d'accorder 750 francs à tous les
travailleurs dès la reprise du ^ trayail.
ïi a précisé que sur ce point, le bureau
confédéral avait mainten u sa demande
antérieure qui s'échelonne de 1125 à
1500 fr.

M. Lebrun a également précisé qu 'en
ce qui concerne la garantie du pou-
voir d'achat, le gouvernement a pro-
posé un texte, celui-ci reprenant la
déclaration de M. Daniel Mayer à
l'assemblée, prévoit que ses décisions
d'ensemble devront assurer j usqu'au
mois de jui n prochain , un rapport sta-
ble, établi entre les salaires et les prix
comme entre tous les éléments de l'éco-
nomie nationale.

Le bureau confédéral aurait , selon M.

Lebrun, demandé au gouvernement de
confirmer et de préciser dans un amen-
dement, qu'au cas où les mesures de
stabilisation des prix s'avéreraient in-
suffisantes et où le coût de la vie aug-
menterait de plus de 10 pour cent , le
salaire minimum garanti devrait auto-
matiquement être rectifié. Cela de fa-
çon à pouvoir retrouver son pouvoir
d'achat initial.

Le ministre du travail s'étant montré
sceptique sur la possibilité d'obtenir
l'accord du gouvernement sur un tel
amendement, le bureau confédéra l a
le devoir de dire aux travailleurs en
grève que la garantie du pouvoir d'a-
chat n'est pas enepre obtenue.

Le comité de grève
repousse les propositions

gouvernementales
PARIS. 8 (A.F.P.). — Le comité na-

tional de grève, estimant insuffisan tes
les propositions du gouvernement, in-
vite les grévistes à renforcer leur
action.

Dissidences socialistes
PARIS, 8 (A.F.P.). — Une conférence

organisée par l'« action socialiste et ré-
volutionnaire » a décidé de rompre
aveo le parti socialiste don t le redres-
sement, dit une résolution , est devenu
impossible sur le plan de la lutte de
classe, ses dirigeants ayant pris un
caractère de plus en plus réactionnaire
et antipuvrier.

D'autre part , le groupe de « la ba-
taille socialiste », qui se situe à l'aile
gauche du parti socialiste S.F.I.O.. a
diffus é le texte d'un manifeste, dans
lequel ses membres s'élèvent contre les
lois sur « la défense do la République »,
qualifiées de « lois scélérates » et dé-
clarent vouloir «se désolidariser publi-
quement des ministres qui les ont pro-
posées et des députés qui les ont vo-
tées ».

Lire la suite des nouvelles
en dernières dépêches.

L'intransigeance de la CG. T.
semble maintenant faire place

à un esprit de conciliation

M. Molotov remet à ses collègues
trois propositions concernant
la création d'administrations

centrales allemandes

Â la conférence des «quatre » où le désaccord subsiste

LONDRES, 7 (A.F.P.). — Voici le texte
de trois propositions remises samedi par
M. Molotov à la conférence des « qua-
tre » : Le premier document est intitulé
«administrations centrales allemandes».

En vertu de ce document , les puis-
sances de contrôle reconnaissent la né-
cessité d'accélérer la reconstruction de
l'industrie pacifique, de l'agriculture et
des transports allemands et d'élever le
niveau de vie du peuple allemand ainsi
que la nécessité de la partici pation alle-
mande au relèvement économique des
Fays européens qui ont souffert de

agression allemande.
Il convient dans ce but de constituer

des organismes économiques pour l'en-
semble de l'Allemagne, organismes qui
exerceront leurs fonctions sous le con-
trôle des quatre puissances.

a) Le conseil de contrôle est Invité à
instituer dès que possible des administra-
tions centrales allemandes dont' la com-
pétence s'étendra auK questions qui exi-
gent une décision à l'échelon central dans
les domaines prévus par l'accord de Pots-
dam . ainsi qu'en matière d'agriculture et
de ravitaillement.

b) Les administrations centrales seront
placées sous la surveillance et la direction
des organismes quadripartites.

Le second document est intitulé « cir-
culation libre des marchandises sur l'en-
semble du territoire allemand ».

En voici le texte :
Lorsque les administrations centrales

allemandes seront constituées et que les
modalités de paiement des réparations et
les autres obligations de l'Allemagne se-
ront établies, les barrières économiques
entre les zones seront abolies et les condi-
tions nécessaires k la libre circulation des
marchandises seront établies, tous les
organismes économiques allemands des zo-
nes dont la compétence s'étend à une ouplusieurs zones, seront liquidés.

Voici le texte du troisième document
« niveau de l'industrie » :

Les décisions du conseil de contrôle en
date du 26 avril 1946 seront modifiées de
manière à élever le niveau de l'industrieallemande de telle sorte que la productionannuelle d'acier soit portée prochainementde 10 à 12 millions de tonnes.

Les « quatre »
toujours en désaccord

LONDRES, 7 (A.F.P.). — La séance
du conseil des quatre ministres a été
particulièrement brève samedi et s'est

terminée une heure plus tôt que d'ha-bitude.
La discussion a porté sur la questionde savoir quel document serait priscomme base pour l'examen des princi-pes économi ques. Après deux heuresd échanges de vues, aucun accord n'a puêtre réalisé et la conférence a été ajour-née jusq u'à lundi.

M. Molotov
reçoit M. Bevin à dîner

LONDRES, 7 (A.F.P.). — M. et MmeBevin ont été, samedi soir , les hôtes àdiner de M. Molotov à l'ambassaded'U.R.S.S.

LES TROUBLE S EN PALE STINE

La décision prise par l'O.N.U. de partager la Palestine en deux Etats a étéaccueillie avec joie par les juifs «t avec indignation par les Arabes. Il en estrésulté une tension dans toute la Terre-Sainte où de sanglants incidents sontsignalés chaque jour. Cette photographie montre la foule de Tel-Aviv , capitaleprésumée du nouvel Etat juif , manifestant sa joi e au cours d'une manifestationorganisée! le soir où fut connue h décirion de TO.N.U.

Les obsèques
du général Leclerc

PARIS , 8 (A.F.P.). — Samedi , lo corps
du général Leclerc et ceux de ses onze
compagnons tués en service commandé
au cours d'un voyage aérien le 28 no-
vembre, entre Oran et Colomb-Béchar,
ont été conduits à la chapelle Saint-
Louis des Invalides.

Dimanche, la dépouille mortelle du
général a été transférée à l'Etoile. Les
anciens combattants de Leclerc ct de
nombreux détachements militaires ont
défilé ensuite devant le cercueil.

L'après-midi , le corps du général a
été conduit à Notre-Dame, où il sera
veillé par ses proches et ses compagnons
d'armes.
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La salière de cristal
BILLET LITTÉRAIRE

C'est un jeu , une magie enfantine.
A travers le cristal d' une salière , le
monde apparaît déf orm é, retourné ,
découpé. Ce qui était détail inaperçu
est agrandi démesurément tandis que
les objets du premier plan sont recu-
lés jus q u'à l'infiniment petit par une
mystérieuse p hysi que, de réfract ions.

On se réjouit , en lisanl la préface
de Maurice Sandoz , des f eux  que sa
mémoire — comme le prisme de
son enfance — nous p romet de pro-
jeter sur l'écran de son dernier livre
(i) .  On attend de l 'évocation des
personnages que l'auteur a connu
cette poésie qui naît du passage des
images à travers tous les cristaux :
les salières des riches et la sensi-
bilité des bons écrivains.

Certes , les huit portraits dc Maurice
Sandoz ne sont pa s  de simples repro-
ductions photograph iques. Mais l'en-
chantement de la transformation ne
nous est pas apparu pour autan t. Un
simple verre bombé aurait f ait l' af-
f aire. Car ces interviews eloiqnent
régulièrement l'essentiel pour mettre
en valeur l'épisode fut i le .

L'auteur n'a retenu de huit écri-
vains, musiciens, danseurs hommes
politi ques ou collectionneurs qu'il a
eu le privilège de rencontrer que ce
qui ne nous intéresse pas (feux :
leurs petit s travers, leurs péchés mi-
gnons, leurs goûts po ur telle f leur
ou pour telle frian dise.

Certes sensible — hypersensib le
même — Maurice Sandoz semble un
naïf qui jouerait au désabusé, f l
nous fait  sans pudeur la conf idenc e
de se$ maladresses, de ses ambi-
tions mondaines ; il nous f ai t  l'éta-
lage de ses tenants et aboutissants
dans la bonne société. El tout cela
nous est apparu plus crispan t que
touchant. Non pas po urtant que nous
nous refusions à, connaître un être
par ses écrits el que nous soyons
ennemi juré des littérateurs qui par-
lent à la première personne du sin-
gulier. Mais quand Marcel Proust
s'en va à la recherche du temps
perdu , ses souvenirs passent à Ira-
vers une « salière de cristal a. Et cela
donne une œuvre d'art

Quand Maurice Sandoz se propo se
une semblable analyse , les lois de
la spectrograp hie sont . -* -mises en
question . Huit f o is nous aurions aimé
connaître des hommes on des f em-
mes célèbres. Huit fois , c'est la pro-
saïque projection — auréolée d'un
halo pseudo-littéraire — d 'un habitué
des salons dc thé et des palaces qui
nous est apparue...

C' est doublement dommage pa rce
que Maurice Sandoz est certainement
mieux que ce que son livre nous dit
de lui. B a f f i n é  musicien, homme de
goût et sans doute homme d'esprit , il
se rabaisse lui-même^. — peut-êt re
parce qu'il ne sait p lus les règ les du
jeu qu 'il huait à la table de famil le
étan t petit — aux prop ortions d'un
dandy un peu fa t  et passab lement
exaspérant.

A. R.
(1) Maurice Sandoz : «La salière de

cristal ». Souvenirs. Kundig. Genève.

D'anciens chefs fascistes
amnistiés

ROME, 8 (Ansn ). La cour de cassa-
tion italienne a examiné les recours des
(inciens chefs fascistes, Giuseppe Bottai ,
ministre dc l'éJucation, Luigi Federzoni ,
secrétaire du parti fasciste, et Edmondo
Rossoni , ministre du commerce. La cour
a concédé l'amnistie. Lcs trois anciens
fascistes sont encor? aujourd'hui cachés
quel que part en Italie ou à l'étranger.
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Théophile GAUTIER

Cette circonstance si simiple, qui,
pour Sidney, répondait à un monde
d'idées et de projets , fui fit une telle
impression, malgré son sang-froid et
Sa fermeté d'âme, qu'ai fut obligé de
s'appuyer sur le bordage : une pâleur
mortelle couvri t sa belle figure ; mais
bientôt il se remit et descendi t dans
sa cabine d'un pas ferme.

Là, il écrivit sur une feuille d'épais
parchemin comme une espèce de tes-
tament qu'il enferma dans une forte
bouteille de verre ; cela fait , il cache-
ta la bouteille avec une capsule de
plomb et la mit dans le canot qu'il
avait fait construiire sur la côte
d'Afrique par le charpentier du na-
vire, d'après le petit modèle dont
nous avons parlé.

Lorsque la nuit fut venue, il ordon-
na de mettre le canot à la mer.

Saundens et Jack prirent chacun
un aviron; Sidney se mit au gouver-
nail et l'embarcation se dirigea du
côlé As l'île.

Parvenus à une distance où les

vigies auraient pu apercevoir le ca-
not , Sidney, Saunders et Jack ren-
trèrent dans une petite chambre pra-
tiquée sous le pont ; car ce canot ,
d'une construction toute particulière,
était ponté.

L'écoutille fermée soigneusement,
Sidney poussa un boulon, et le canot
commença à s'enfoncer et descendi t
jusqu'à oe que l'eau se refermât sur
lui en forman t un remous. Des espè-
ces de nageoires mues de l'intérieur
remplaçaient les rames et donnaient
l'impulsion à cette emibarea tion sous-
marine, que des plaques de verre pla-
cées près de la proue permettaient de
diriger.

Un tuyau de cuir aboutissant à
une bouée flottante, qui ressemblait
à s'y méprendre à un de ces débris
que charrient les vagues, renouvelait
l'air dans l'étroite cabine; un compar-
timent que l'on submergeait ou. que
l'on vidai t à volonté au moyen d'une
pompe faisait l'effet de la vessie
gazeuse du poisson, et donnait la fa-
cilité de descendre ou de se mainte-
nir à la même hauteur.

Quand ils furent dans l'omibre pro-
jetée par les hautes falaises qui cer-
clent l'Ile, ce qu'ils comprirent à la
teinte plus rembrunie de la mer, nos
navigateurs revinrent à la surface :
le canot à moitié submergé et dont
les vagues lavaient le pont eût pu être
pris, si on l'eût aperçu, pour une jeu-
ne baleine ou un requin voyageant
à fleur d'eau.

Ils approchèrent ainsi de la roche

au. pied de laquelle les -atem'**!
jouaient encore avec la carcasse
effeuillée de l'arbre coupé par Bene-
dict , l'amenant au large, la rejetant
à la rive avec mille jeux d'écume,

Sidney sortit avec précaution de
l'écoutille, sauta à terre sur une min-
ce plage sablonneuse, et, s'accro-
chant à quelques aspérités du roc,
il gagna une plate-forme à plusieurs
toises au-dessus du niveau des plus
hautes vagues, et, s'assit, prêtant
l'oreill e au moindre bruit.

Pendant quelques minutes, il n'en-
tendit rien que la respiration de
l'Océan soupirant sa plaint e profon-
de, et les battements d'ailes des
oiseaux de mer, inquiets de la pré-
sence nocturne d'un homme dans
cette âpre solitude. Bientôt quelques
cailloux, détachés de la portion supé-
rieure de la roche, roulèrent en re-
bondissant sur la pente rapide et
tombèrent dans l'eau.

Une forme noire, profitant des
touffes de broussailles semées çà et
là et des anfraotu-osdtés du granit ,
descendait avec précautions la paroi
presque verticale et se dirigeait vers
Sidney.

Bien que ce rendez-vous fût con-
venu depuis longtemps, de peur d'une
de ces trahisons invraisemblables qui
arrivent toujours dans ces sortes
d'entreprises, sir Arthur Sidney
arma dans ses poches deux petits pis-
tolets dont le chien rendit un cra-
Suement sec qui arrêta la forme noire

ans sa descente.

-j- —— Le crabe marche de travers,
mais il arrive, dit une voix basse,
mais distincte.

— Ah ! c'est vous, Benedict , reprit
sur ce même ton sir Arthur Sidney. '

— C'est moi, répondit Benedict en
s'asseyant à côté d'Arthur Sidney.

— Eh bien ? dit Sidney d'un ton
où palpitaient à la fois mille inter-
rogations.

— A l'aspect du bouquet de vio-
lettes, il a prononcé la phrase con-
venue.

— Bon \_ Alors, nous allons agir.
— Ce n'est pas tout : le soir même,

un billet, écrit dans le chiffre dont
lui, vous et moi possédons seuls la
clef, a été lancé par une main in-
connue dans la chambre d'Edith. Ce
bllet contenait ces mots : « César est
trop souffrant pour se risquer dans
cette entreprise, et la remet aux pre-
miers jours du mois prochain, la nuit
du 4 au 5. w

— Encore vingt jours d'attente !
s'écria sir Arthur Sidney ; mais il ne
sait donc pas que cet air est mortel
et qu'ici Promethée n'aurait pas be-
soin de vautour pour lui ronger le
foie ? Mais êtes-vous sûr du billet ?Nous marchons environnés de tant de
pièges !

— Je l'ai apporté. Vous l'examine-
rez, dit sir Benedict ArunideM en
tendant à son ami un papier plié en
quatre.

— Adieu, Benedic t ! Dans vingt
jou rs, je serai ici, dit Sidney ; je re-
gagne mon bateau sous-marin et vais

courir quelques bordées avec la
Belle-Jenny. Dans vingt jours, l'An-
gleterre sera lavée de la tache
d'Hudson Lowe.

Benedict remonta vers le sommet
de la falaise, Sid-nty descendait vers
la plage, où le canot à demi émergé
l'att endait ; et, sur ce roc, redevenu
désert, la mer continua à jouer avec
l'arbre qu'elle déchiquetait.

Au jour marqué, la Belle-J enny re-
parut à l'horizon ; mais le ciel était
sombre et menaçant. D'immenses
nuages noirs se déployaient comme
des draperies funèbres ; l'Océan, re-
mué jusque dans ses profondeurs,
se soulevait et poussait des sanglots,
et dans le vent semblaient gémir les
strophes de désolation d'un chœur
invisible ; on eût dit que les trois
ooéanides venaient pleurer sur le
titan !

Sainte-Hélène, au milieu de l'écu-
me qui fumait autour d'elle comme
les trépieds autour d'un catafalque,
avait Pair plus lugubre encore que
d'habitude. L'orage lui mettait au
front un sinistre diadème d'éclairs.

Déjà des signes avaient eu lieu
dans le ciel comme à la mort de
Jules César et de Jésus-Christ. Une
comète sanglante avait traîné so
queue au-dessus de l'île maudite, et
les nuages, incendiés par les four-
naises du couchant, prenaient l'as-
pect de grands aigles agitant dans la
flamme leur envergure gigantesque.
Mais jamais la nature, ordinairement
si paisible, n'avait paroi si païpi- I

tante, si effarée, si hors d'elle-même
que ce soir-là.

L'Océan envoyait au ciel ses larmes
amères, le ciel pleurait avec ses ca-
taclysmes, et lia tempête résumait
dans sa grande voix le cri de déses-
poir de toute l'humanité.

Quelque intrépide qu 'il fût , sir Ar-,
thur Sidney se senti t troublé et dé-
couragé devant cette formidable tris-
tesse des éléments. Que se passait-il
donc pour mettre ainsi la nature en
deuil ? Quelle grande âme près de
s'envoler en emportant avec elle la
pensée du monde, quel Dieu en criant
sur la croix le Lamma Sabacthan 1
des suprêmes convulsions, causaient
cette immense ululation du vent et
des flots ? Il tremblait de se répon-
dre, et, en entrant dans le canot, il
était pâle comme un marbre, ses tem-
pes ruisselaient de sueur froide, ses
dents claquaient, et ce n'était certes
pas le danger matériel qui le préoc-
cupait.

Le canot, hermétiquement fermé,
s'enfonçait dans les abîmes des va-
gues, remontait sur leur crête, et
s'avançait tantôt plongeant, tantôt
nageant, vers le rocher où avait eu
lieu la dernière entrevue de Bene-
dict et de Sidney. Une embarcation
ouverte eût été infailliblement sub-
mergée.

(A suivre)

LA BELLE-JENNY

On chercha pled-à-terre
chauffable, au centre ou
k proximité Immédiate, si
possible Indépendant. —
Ecrire BOUS chiffres J. M.
622 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche k acheter
une

maisonnette
au prix de Ir. 8000.— k
tr. 11,000. — , si possible,
avec un peu de terrain.

Faires affres à Emile
Uldry, Yvonand, (Vaud).

Chambre pour Jeune
homme sérieux, accès à
l'a salle de bain. — Adres-
ser offres écrites k H. S.
715 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune fille
aimant le travail cher-
che, pour le début de
1948, à Neuchatel, place
où elle aurait l'occasion
d'aider au ménage et
d'apprendre le finançais.
Adresser offres k Dory
Wyss, Haldlmoos, Btltz-
berg (Berne).

URGENT
Je cherche -travail k do-

micile. — •S'adresser k
Mme A. Mauley, Concise.

Pour un

bon extra
cuisinier ou aommelller,
téléphoner au 611 Tl.

On cherche

travail à domicile
(Attaches de ressorts , po-
lissage cm autres). — Fai-
re offres écrites sous B. P.
709 au burearu de la
Feuille d'avis.

A vendre voiture

VAUXHALL
6 cylindres, 9 CV., modèle
1947, noire, initérieur tout
cuir, n'ayant pas du tout
roulé, cause double em-
ploi. Disponible tout de
suite. — Offres-sous chif-
fres P 70029 K, a Publlcl-
tas, Lausanne.

DEUX PORCS
60 kg, environ, à vendre.
— S'adresser à Fritz Nobs,
Engollon.

Industrie, au Val-de-
Travers, cherche

employé
poux correspondance fran-
çaise et comptabilité. —
Entrée Immédiate. Place
stable. Faire offres écri-
tes sous V. T. 692 au
bureau de la Feullle
d'avis.

ANGLETERRE
On oherche pour Wlrtn-

bome, South Coast près
de Bournemouth.

JEUNE FILLE
en banne samte, aimant
les enfanrts, pour s'occu-
per da tirais enfants (de
4 et 2 ans et d'un bébé)
et aider la ménagère.
Bonme chambre et vie de
famille. Autre personnel
k disposition. Réponses
avec photographie et cer-
tificats à Mme Charles
Heuer «Bagatelle» Bienne.

On cherche
pour darte k convenir,
personne célibataire pour
accompagner voyageur
aveugle. — Ecrtïre sous
chiffres P 8394 Yv, à Pu-
blicltas, Yverdon.

Mon divan-lit
réduit

„_ pour lo salon ... pour
la salle a manger -. pour
chambre d'enfant ._ aveo
coffre k literie, deux ga-
leries mobiles, deux cous-
sins au dossier, son prix
— encore fr. SOS.—, tissu
compris. Un superbe
meuble pratique qui ne
devrait manquer dans
aucun ménage.

On demande k ache-
ter

poussette de poupée
Offres à Ed. Chuat,

Louls-Favre 20.

DU CRAYON Ferblanterie Boucherie-charcuterie
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maître teinturier |fc«*|Ç Ĵ* ™"  ̂3™T
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le bon café chez te spécialiste „ *!?!? tAlCrm,«,roROTISSERIE MODERNE EPICERIE FINE BISCOMES " TOURTES " DlJlntS
*L Homberger-Liischer *£53ffi J? SAINT-NICOLAS - TRESSES

Tél. 5 12 58 Vita Nova, D. Gutknecht, Seyon 24, tél. 6 33 03

P
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8E RENB xooaoci FRERES
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POUR UNE BONNE RÉPARATION
5 Z6 48 UN CYCLE DE MARQUE ET DE CHOIX EVOLE 49

MOTEUR AUXILIAIRE € CUCCIOLO . NEUCHATEL
CONCESSIONNAIRE une seule adresse : MENUISERIE

Rue Saint-Maurice 11 W. SCHNEIDER PHar
» g <& 5 41 94 T«SSB

VIM I FMIN £ fi ie Entreprise de couverture de bâtiment T""6?,. - Afdoises - itéraitVUlLLEffllN & b succe^eur de VUILLEMIN Frères pelnt£r
men

des" fJKancsBureau : rue J.-J.-Lallemand 1 - Tél. 6 23 77 - Neuchatel ffiton de Aa£fateZ

Mécanicien pour cycles -.___„___._ _ _ _ .  «^....«̂  Bellevaux 8 !

*T «
" SERRURERIE GARL DONNER 53123

«fiLl dw^**\. 
r°US travau* de serrurerie et réparations. Volets à rouleaux , sangle, corde

V
 ̂ ^^S»' f ^  I MalSOn C l u H E L l U  Avenue de la Gare 15 

— NEUCHATEL

WT^rt«Tu«t£; HÉLIOGRAPHIE PHOTOCOPIE Tél. 5 22 93
"*• •BW.KIVAND procédé ft sec. vente de papiers calque et héliographiques

Temple-Neuf 6 - Tél. 6 16 17 Dépôt : M. Sandoz. coiffeur, place Purry

Pompes funèbres £S£E3L MAISON GILBERT, tél. 51895
Cercueils - Incinérations - Transports - Corbillard automobile

Maison d'Importation de denrées alimen-
taires, en Suisse romande, cherche

JEUNE CHAUFFEUR
CAPABLE

actif et consciencieux, spécialisé pour la con-
duite et l'entretien du camion Diesel lourd.

Les offres manuscrites avec prétentions de
salaire, les références et une photographie
sont k adresser BOUS chiffres P. 11187 N., k
Publicltas S. A., la Chaux-de-Fonds.

( ^Grande entreprise de Neuchâtel
cherche pour le ler, éventuellement

le 15 février 1948,

EMPLOYÉE
DE BUREAU

au courant des travaux en général,
pour l'établissement de factures, la
tenue de comptes et de contrôles à
la machine. Place stable et bien

rétribuée.
Faire offres manuscrites avec bref
curriculum vitae, copies de certificats
et photographie sous chiffres P. C. 702

au bureau de la Feuille d'avis.

s. )

S ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦ ¦¦

: Commerçant-industriel [
expérimenté, cherche à se créer une nou-
velle situation. Est en possession du dl- . ¦
plôme d'électricien, du permis de conduire
et d'une voiture moderne. Participation
financière possible. S'Intéresserait éven-
tuellement k fabrication dans n'importe
quelle branche. Seules des offres sérieuses
seront prises en considération. Accepterait
aussi de voyager en mettant sa voiture à
disposition. — Adresser offres écrites ft
¦ S. V. 710 au bureau de la Feuille d'avis
¦ ¦
¦ ¦

Bois en grumes et sciages
Nous sommes acheteurs de toutes essen-
ces feuillus, aussi en sciages chêne,
orme, noyer, cerisier, tilleul, poirier,
plane, acacia et verne, sapin menuiserie
et II/IIIme choix, 18-60 m/m. Offres avec
liste de cubage et détails des épaisseurs,
choix et quantités

Usines Bas-de-Sachet S. A.
Téléphone 6 41 47 — CORTAILLOD

Antiquités
Schneider

EVOLE 9 • Neuchiltel
ACHAT - VENTE

ÉVALUATION
DISCRÉTION

On . demande k I
acheter mm

bureau ministre I
en bon état. — Adres- I
ser offres écrites à A.I
B. 713 au bureau de I
la Feullle d'avis.
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Le magasin est ouvert sans interruption tous les jours de 8 h. à 19 heures
Les dimanches 14 et 21 décembre, de 14 h. à 18 heures

Couture pour hommes
Maison, taUleur de la

ville, engagerait ouvrière,
pour Janvier ou date à
convenir. — Demander
l'adresse du No 711 au
bureau de la Feullle
d'avis.

Démonstrateurs-
vendeurs

sont demandés pour la
vente d'appareils électri-
ques ménagers. Rayon :
canton de Neuchâtel.
Place stable. Faire offres
écrites avec références
¦oue K. G. 707 au bureau
le la Feullle d'avis.

EE—
Jeune fille partant l'al-

lemand et le français,
cherche place dans

boulangerie-
pâtisserie

pour le service du maga-
sin. Entrée après le Nou-
vel an. — Adresser offres
à Ruth Brunner, Tint -
Qlnau (Zurich).

Fabrique d 'horlogerie de Saint-Biaise S. A.,
Saint-Biaise, engage :

(terminaison de grosse horlogerie)

HORLOGERS COMPLETS
OUVRIÈRES

POUR REMONTAGE

Grande entreprise commerciale de Suisse romande
cherche pour entrée Immédiate ou date k convenir:

une bonne

STÉNO-
DACTYLOGRAPHE

habituée ft un travail lipide et soigné.
Faire offres aveo curriculum vitae, copies de cer-

tificats et photographie, sous chiffres P. V. 41030 L.,
à Publicltas, Lausanne.

Bonne repasseuse
est demandée deux à trois jours par semaine,
à l'HOPITAL POURTALES. A la même
adresse, • ,

j eune fille
forte et active, trouverait place d'aide de
buanderie.

FABRIQUE DU LOCLE CHERCHE

un(e) jeune employé (e)
pour la comptabilité
un employé de fabrication ct

un employé de magasin
Offres sous chiffres P. 11179 N. à

Publicitas S. A., la Chaux-de-Fonds

Demoiselle cherche
CHAMBRE

Indépendante en ville. —
Adresser offres écrites ft
S. E. , 708 au bureau de
la Feullle d'avis.

CUISINIÈRE
qualifiée est demandée pour restaurant. —
Faire offres à caise postale 361, Neuchâtel.

A VENDRE A CERNIER une

MAISON
comprenant deux appartements, place et
jardin. Prix de vente : Fr. 20,000.—. Pour
tous renseignements, s'adresser à Me Paul
Jeanneret , notaire , à Cernier.

Collaborateur
Importante entreprise de construction de Neu-
châtel cherche pour l'extension de ses affaires,
collaborateur intéressé, actif et sérieux. —
Faire offres sous chiffres P. 7337 N. à Publi-
citas, Neuchâtel.

On cherche à louer, au centre de Neuchâtel,

UN LOCAL
POUR BUREAU

ou éventuellement an grand appartement avec
garage qu 'on échangerait contre un appar-
tement à Travers. — Ecrire à Case postale 3*,
Neuchâtel &

Jeune homme de 20
ans, entrant ft l'Ecole
supérieure de commerce
le 12 Janvier, cherche

chambre
Max Emch, Feldbrua-

nen, Soleure.

Personne sérieuse et
ta-anqutlle cherche

chambre indépendante
de péférenœ à Neuchâ-
tel. — Adresser offres à
M. Miilartan, 11, rue de
Oorte-aaux. Peseux, télé-
phone 6 16 711.

Importante usine de la Suisse romande cherche
pour son département de calcul des prix un

OUTILLEUR
Sont exigés : apprentissage complet, bonnes con-

naissances des matières premières. Allemand désiré.
Age : environ 26 à 30 ans.
Falre offres manuscrites avec photographie et

curriculum vitae sous chiffres P. 7364 N., 6 PUBLI-
CITAS, NEUCHATEL.

MAISON D'ÉDITION SUISSE CHERCHE

représentant
pour placement d'abonnements d'un Journal en
vogue sans concurrence. Travail de porte à porte,
mais très bien rétribué. Possibilité de gain Jus-
qu'à Fr. 1000.— par mols. Débutant (pas en
dessous de 24 ans) serait mis au courant.
Offres avec photographie sous chiffres C 26437 U

à PUBLICITAS, NEUCHATEL

La fabrique d'horlogeri-j \
CHRONOMÈTRES ERNEST BOREL,
La Maladlère 17, Neuchfttel,
engagerait pour travailler
en fabrique :

un remonteur de finissage
un acheveur d'échappements-
metteur en marche

Faire offres par écrit ou se présenter ft ses bureaux

Nous ohe-rchc-ns poux  entréa Immédiate
om ft convenir :

mécaniciens
spécialistes
outilleurs, etc.

Places stables et bien rétribuées en cas de sa-
tisfaction. — Offres avec copies de certificats,
références et prétentions à DIXI S.A., Usine H,

Fabrique de machines, le Locle.



POUR VOS

VITRINES
DE NOËL

DIAMANTINE
BLANCHE, OR ET
TOUTES COULEURS

OUATE
de CELLULOSE

Enseignes
EN TOUS GENRES
PAR SPÉCIALISTES

-c,MT'm* „, ^TTf

GRAVURES
TABLEAUX

A vendre un grand lot
de gravures anciennes,
plusieurs tableaux, vases,
plats, assiettes, seilles en
cuivre, cache-pots, lam-
pes anciennes. S'adresser:
Rouges-Terres 3, Hauteri-
ve, tram No 1.

lj OF l O N O O N

pour les soins naturels de la peau et le maquillage
Madame,
Nous avons l'avantage de vous informer , que la
maison ang laise bien connue, « CYCLAX of London >
vient de nous confier la vente exclusive pour cette
rég ion de ses produits de beauté et pour les soins
de la peau.
Depuis trois générations les dames de la société
anglaise apprécient et préfèrent les produits
CYCLAX, dont la renommée mondiale repose sur
une qualité exquise, résultat de 50 années d' ex-
p érience.
Nous vous prions donc de bien vouloir nous
rendre visite lors de votre prochain passage,
pour avoir l'occasion de vous faire connaître
la méthode CYCLAX pour les soins de la peau
et le mode d' emploi des différents produits
spéciaux.
Dans l'espoir d'avoir bientôt le p laisir de vous
rendre service, nous vous prions d'agréer , Madame ,

\ l'expression de nos sentiments distingués.
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POUR NOËL
Une photographie de vos enfants
Portralt 18 X 24 cm. Pr. 15.—

Sc-rie de six poses différentes 7 X 10 cm. Fr. 10.—

Photo CasteHani, &yVA^
547 83
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Pour les fêtes
Un cadeau apprécié

Laine des Pyrénées
splendide qualité lourde

Pure laine
Article spécialement indiqué pour FObC de (liAHlkO.
manteaux d'enfants , etc., se fait en bordeaux , rouge,

violine ou cie], largeur 100 om.

\f°Jo mètre _H_ mmmm

I 

Cloqué molletonné
pour robe de chambre

Très belle qualité de soie artificielle , envers molletonné.
Jolies impressions nouvelles sur fond royal, noir,

vin ou bordeaux, largeur 80 cm.

750
Je mètre H
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OUVERT EN DÉCEMBRE
du LUNDI MATIN de 8 heures
au SAMEDI SOIR à 19 heures

DIMANCHES 14 et 21 décembre de 14 à 18 heures
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Agrémentez vos belles aniues de la force de l'âge
en faisant du

Malt Kneipp
votre boisson de déj euner. En p eu de temps, vous
en ressentirez If s bienfai ts et ne "Poudrez p lus
vous en p asser.

f Fiancés ! vos A^!ANCES ""
J.-P. STAUFFER

HORLOGERIE - BIJOUTERIE
NEUCHATEL - SAINT-HONORÉ 12

V» J

J BICOLORE]
I L e  

nouvea u stylo à billo ¦¦
à deux couleurs d'encre W

j  BICOLORE i
fi La solution radicale qui remplace W
J deux stylos par un seul L

m II écrit noir m
^Ê d'une extrémité W

9 II écrit rouge |p
M de l'autre extrémité m.

VM AUTRES AVANTAGES :
/g_ \ Fabrication européenne = fabrication j &
|ï| soignée M
*̂ | Encre très fluide W
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fait jamais de « pâtés » tiV
Ne gratte jamais , [H
Ne tache jamais et sèche instantanément ejm
Idéal pour corrections, signatures

Fr. 30.- m
Demandez-le à l'essai m *

gratuitement durant 10 jours W

(A découper) Bon pour 1 essai gratuil $9
Ne pouvant me rendre à votre maga- |§L

sln, Je vous prie de m'envoyer à l'essai, ' 381
gratuitement pour 10 jours, !jp

Bicolore à 30.— &
Je m'engage à vous retourner ce H

stylo ou à vous le payer dans un délai
de 10 jours. JA

Nom et prénom : — m

m>.
M 'A j c ° m  *̂ ""> PAPETERIE: ;̂ B

m ircCVTnCrtd NEUCHATEL W
M w ^fc--' 9, rue St-Honoré &a

j Q̂/Sèzéf ë Coopérative de
CoiMomm&ûoit
QUELLE AUBAINE POUR LES FÊ TES...

Pure crème danoise « ATLAS »
(35 % graisse de beurre garantie)

Fr. 1.90 la boîte , impôt compris, ristourne
(Mode d'emploi k disposition)

Ce produit permet de préparer
de la bonne crème fouettée
Sur commande, notre service de

pâtisserie livre :

COQUES ET CORNETS
pour pièces à la crènue

PLUS DE COURANTS D'AIR
à vos fenêtres, portes ,

boiseries, etc.

8 - c« a« ISOLATIONS
HERMETICAIRF- BT'a?1(S'-7BSi£

VIOLON
A vendre un violon en-

tier aveo étui et archet ,
à l'état de neuf . Henri
Evard . Saint-Martin (Val-
de-Buz).

( ^

CHAVANNES -i
Tél. 6 43 35

Toutes fournitures
\Wt la chaussure
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Coiff ure «Roger» ^%iZanZalïaSé
MOULIN NEUF

Salons ouverts toute la Journée les lundis précédant
Noël et Nouvel an

SOLIS

ne sont pas
soumis aux restrictions

Source de chaleur

vos

COUVERTS
DE TABLE

argent et métal argenté

chez

Rue du Seyon 5

POUR NOËL
BEAU CHOIX DE

LOUPES A LIRE
LOUPES POUR PHILATÉLISTES

LOUPES D'ÉTUDES
LOUPES ACHROMATIQUES

Chez

AlItu C rtnnt l Epancheurs 9, Neuchâtel



L'empereur Hirohito
visite Hiroshima

HIROSHIMA , 7 (A.F.P.). — L'empe-
reur Hirohito a visité, dimanche, Hiros-
hima pour la première fois , afin de
constater personnellement l'étendue des
dégâts causés par la bombe atomique
qui a apporté au Japon successivement
la défaite, l'occupation et la démocratie.

Du sommet de l'hôtel de ville, d'où
l'on a une vue panorami que sur la ville,
l'empereur, visiblement nerveux, les
mains tremblantes, s'est contenté de dé-
clarer que les < dégâts avaient été rela-
tivement considérables ».

Le caractère
« démocratique »

de la constitution
bulgare \

Au pays dn totalitarisme

SOFIA, 7 (Agence bulgare). — L'As-
semblée constituante a tenu, samedi, une
séance solennelle au cours de laquelle a
été adopté définitivement en troisième
lecture le texte de la nouvelle constitu-
tion. La séance était présidée par le
président Vassil Kolarov. Y assistaient
tous les ministres, avec le président du
conseil, M. Dimitrov à leur tête, les
membres du corps diplomatique et de
nombreux citoyens.

Dan-j son discours, le président de l'as-
semblée a relevé que par l'adoption dé-
finitive de la constitution se termine la
dernière étape de la lutte du peuple
bulgare pour l'autorité démocratique (I) .
L'orateur a fait ressortir que la nouvel-
le constitution bulgare est une des plus
progressives et des plus démocratiques
du monde (?).

Le président du conseil, M. Dimitrov,
a prononcé ensuite un discours dans le-
quel il a dit notamment : « La nouvelle
constitution consacre une fois pour tou-
tes le principe fondamental que l'auto-
rité entière se trouve dans les mains du
peuple et sert uniquement le peuple. Il
n'y a pas et ne peut y avoir une autre
autorité dans notre pays. On met défi-
nitivement un terme aux privilèges du
capital privé ; on supprime à jam ais
toute possibilité de domination de la
bourgeoisie. »

Le texte de la nouvelle
constitution tchécoslovaque
PRAGUE, 7 (A.F.P.). — Le texte de

la nouvelle constitution tchécoslovaque
sera prochainement déposé sur le bu-
reau do l'Assemblée nationale consti-
tuante, qui doit le voter avant l'expira-
tion de son mandat, en mai de l'année
prochaine.

Cette nouvelle constitution est rédigée
dans le même esprit que la précédente,
mais contient un grand nombre d'inno-
vations dans le domaine social : la pla-
nification do l'économie y est notam-
ment inscrite, ainsi que le principe de¦l'existence de trois secteurs de l'écono-
mie nationale : nationalisé, corporatif et
privé.

La constitution garantit aux citoyens,
de leur naissance à leur mort , l'assis-
tance totale en -aiatière de santé , d'ins-
truction , do sécurité sociale et lo droit
au travail.

Le droit de propriété individuelle n'est
limité qu 'en ce qui concerne la propriété
rurale, qui ne doit pas dépasser 50 hec-
tares. Il est inscrit en outre, dans la
constitution, que « la terre appartient
uniquement à celui qui travaille sur
elle ».

AUTOUR DU MONDE en quelques lignes
En ANGLETERRE, dans un discours

prononcé à Manchester. M. Churchill, a
dit que l'Angleterre n'avait jamais été
aussi dangereusement menacée qu 'au-
jourd'hui. Le socialisme, a-t-il dit , ren-
dra la vie intenable a 48 millions
d'Anglais.

En ALLEMAGNE, des collisions se
sont produites dimanche entre juifs et
Arabes, à Ulm. La police de l'armée
américaine a procédé a 32 arrestations.

Les recherches effectuées pour re-
trouver le Dakota américain disparu
il y a une semaine, ont été suspendues
jusqu 'à ce que des messages plus précis
sur le lieu de chute soient parvenus
au services de repérage.

Lo parti socialiste-communiste unifié
s'est réuni en congrès à Berlin. Il don-
nera le signal de départ d'une grande
campagne en vue de permettre au peu-
ple allemand de se faire entendre à la
conférence de Londres.

En ITALIE, les troupes britanniques
ont quitté Venise.

La HONGRIE et la SUÈDE ont signé
un traité de commerce.

Le maréchal TITO est arrivé à Bu-
dapest où il signera un pacte d'amitié
et d'assistance mutuelle avec la Hon-
grie.

Les troubles qui ont éclaté à ADEN,
Ja semaine dernière , ont fait  55 morts.

En CHINE , un avion de transport
s'est écrase au sol près de Changhaï.
Dix personnes oni été tuôesâ

La Grande-Bretagne attache une grande importance
au problème autrichien

De notre correspondant de Londres
par radiogramme :

La Grande-Bretagne attache un grand
intérêt au problème autrichien débattu
par le conseil des ministres des affaires
étrangères à' Londres. Les Anglo-Saxons
désirent régler rapidemen t la situation
de l'Autriche, indépendamment de la
paix avec l'Allemagne. Los Russes, en
revanch e, voudraient mener les deux
problèmes de front , selon le principe
« tout qu rien ». On leur attribue ici des
arrière-pensées politiques et stratégi-
ques.

On constate que les relations du gou-
vernement do Vienne avec les alliés oc-
cidentaux sont plus amicales que s-es
rapports avec l'Union soviétique. Les
Russes témoignent à l'Autriche d'une
certaine froideur qui provient sans
doute du fait  que ce pays est générale-
ment considéré comme l'une des posi-
tions les plus avancées et relativement
les plus sûres du inonde occidental. Il
se trouve donc que ei M, Molotov "païaît

vouloir se faire le défenseur des droits
du peuple allemand, les autres ministres
des affaires étrangères, qui voient en
l'Autriche uno des victimes de l'Allema-
gne, ont à cœur de soutenir la revendi-
cation d'indépendance du peupl e autri-
chien.

Mercredi , M. Gruber , ministre autri-
chien des affaires étrangères, qui sé-
journ e présentement ù Londres, a ren-
contré successivement M. Bevin et le
secrétaire d'Etat Marshall, avec lesquels
il a eu de longs entretiens. Les deux
ministres anglo-saxons lui ont assuré
qu'ils étaient fermement résolus à met-
tre lo traité autrichien sous toit au
cours de la présente session du conseil
des « gra n ds ».

On a do bonnes raisons de croire quo
les ministres ont également envisagé
le cas où la conférence de Londres se
terminerait sur un échec, faute d'une
entente avec les Russes. M. Bevin en par-
ticulier , tient à ce que les relations en-
tre l'Autriche et l'Angleterre soient ré-
tablies sans .tarder sur jm pied normal.

Déraillement
du rapide
Paris-Lyon

Il s'agit d'un acte de sabotage

LYON, 8 (A.F.P.). — L'express Lyon-
Paris a déraillé à Vaise dans la ban-
lieue lyonnaise .

On no déplore aucune victime et les
dégâts matériels sont minimes.

Selon les premières constatations, il
s'agi t d'un sabotage : les rails ayant
été déboulonnés sur une certaine lon-
gueur.

La mort de
Tristan Bernard

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

On lui a tout pardonné, même ses
pointes les lpus acérées contre les
gens de son époque et le ridicule de
l'humanité en raison de la finesse de
son esprit. Son bagage de « mots »
était considérable et nos illustrés ne
se font pas faute d'en citer quand il
leur restent un trou dans leurs pages
gaies.

Au cours de la première guerre,
Tristan Bernard rédigea seul pendant
plusieurs années une gazette humo-
risti que intitulée « Le poil civil ».

Il se vantait d'être le seul dragon,
après son service actif et quatre pé-
riodes de réserve, qui n'ait jamais su
monter à cheval !

Les problèmes humains ne trou-
vant presque jamais une solution,
Tristan Bernard était un fervent des
mots croisés. Parce que, au moins,
ces problèmes-là sont toujours solu-
bles.

Ayant perdu quelques années de
jeunesse à se fourvoyer dans l'indus-
trie, puis dans le droit , celui que les
Français considèrent comme leur
« humoriste national », s'est rattrapé
en restant d'une vivacité juvénile
jusqu'à ce dimanche de décembre
1947.

C'était si bon , dans cette France un
peu folle , un homme calme qui, en
toutes choses délectait le comi que et,
avec un calme impertubable, le mon-
tait en... épingle 1 Bernard Shaw va
regretter ce bon compagnon de jeu
de mots. Et même, si l'amertume
n'est pas trop visible au premier ins-
tant, le monde entier n 'apprendra
pas avec indifférence que Tristan
Bernard a lancé sa dernière bou-
tade. A. R.
rsssssAr/ss/s?s///rsŝ ^

Emissions radiophoniques
Lundi •

SOTTENS ct télédiffusion : 7.10, le salut
musical. 7.15, lnlorm. 7.20, deux sélections
populaires. 11 h., « Aida »,' opéra de Verdi.
11.30, le quatuor d'Amsterdam 11.50, de la
valse au paso-doble. 12.15, Christianne Lys
et l'Ensemble Tony Bell. 12.29, l'heure.
12.30, pour les enfants. 12.45, lnform. 12.55,
Peter Kreuder au piano. 13 h., avec le sou-
rire. 13.CS , ensembles modernes de musique
légère. 13.25 musiqu e roumaine. 16.10, l'an-
glais par la radio. 16.29, l'heure. 16.30, con-
cert symphonique . 17.30, quelques pages
de Maurice Chevalier. 17.45, le concert im-
prévu. 18.20, Jazz authentique 18.45 re-
flets d'Ici et d'ailleurs. 19.15, lnform. 19.25,
musique de tous les temps. 19.55, la pièce
policière de R<idlo-Genève ; « Crime au ci-
galon », par Georges Hoffmann . 20.55, la
scène tournante. 22.05, l'organisation de la
paix par Me M -W. Sues. 22.25. la Confé-
rence des quatre puissances, par Paul La-
dame. 22.30, inform. 22.35, le chœur de
musique de chambre de Budapest.

REROMUNSTER et télédiffusion : il h.
« Aida ». opéra de Verdi . 14.30, le quatuor
d'Amsterdam . 11.50, de la valse au paso-
doble . 12.15, violon 12.29, l'heure. 12.30,
inform. 12.40, le Radio-Orchestre. 13.25. la
lettre du lundi. 13.30. Berceuses. 13.45, lec-
ture. 14 h., musique variée. 16 h., ouver-
ture . 16.15, lecture. 16.30, concert. 17.30,
voyages de découverte et explorateurs. 18
h... piano. 18.30, le concert du lundi. 19 h.,
promenade musicale. 19.25. communiqués.
19.30, lnform. 19.40. écho du temps. 19.55,
le concert de l'auditeur. 21 h., la chaîne du
bonheur . 21.15, airs italiens. 21.45, chroni-
que hebdomadn'-a . 21.55. air de la messe
allemande. 22 h., inform. 22.05, reportage
spécial de la Conférence des quaj re puis-
sances à Londres, pa," JP. Latian.*̂

Deux morts au cours d'un
accident de la circulation

dans le Gros de Vaud
MÉZIÈRES, 7. — Une automobile

bâloise, conduite par le docteur Leu-
zinger, habitant Bâle, accompagné de
sa femme, roulant entre Mézières ct
Chexbres, dimanche à 16 heures, a dé-
rapé et s'est lancée contre un cerisier.
Le docteur Leuzinger et sa femme ont
été tués sur le coup. Leur employé,
homme de maison, blessé au visage, a
été transporté à l'hôpital cantonal à
Lausanne.

Mme Eleanor Roosevelt
à Berne

BERNE, 6. — Mme Roosevelt est ar-
rivée samedi, à 17 heures, à Berne, ve-
nant de Genève, où elle préside la ses-
sion de la commission de l'O.N.U. des
droits de l'homme. Elle a été accueillie
en gare de Berne par M. John Carter
Vincent, ministre des Etats-Unis en
Suisse, et Mme M. Gardner Richardson,
1er secrétaire de légation, et M. Cuttat,
conseiller de légation, chef du protocole
près le département politique fédéral,
accompagne de sa femme. A la sortie de
la gare, un chœur de jeunes filles en
costume bernois et des élèves d'une clas-
se secondaire ont chanté des chants en
anglais et en bernois, les jeunes filles
en costume, tenant à la main une bou-
gie et dansant. Une foule nombreuse a
acclamé Mme Roosevelt.

Samedi soir, Mme Roosevelt était in-
vitée à une réception officielle du Con-
seil fédéral à la Maison de Watteville,
où un dîner fut servi en son honneur,
en présence du ministre américain, du
secrétaire de légation et de leurs épou-
ses, ainsi que des conseillers fédéraux
Etter, Celio, Stampfli , de Steiger et Pe-
titpierre accompagnés de leurs épouses.
On remarquait également M. Leimgru-
ber, chancelier de la Confédération , et
le conseiller de légation , M. Cuttat. M.
Petitpierre, chef du département politi-
que, rappela la mémoire du président
Roosevelt et porta un toast au bien-être
de l'hôtesse et au développement des
Etats-Unis.

Pendant son séjour à Berne, Mme Roo-
sevelt est l'hôte de la légation des Etats-
Unis.

Yotiitioiis cantonales ber-
noises. — BERNE, 7. Les électeurs du
canton de Berne ont adopté par 58,692
voix contre 22,818 la loi sur l'assurance
du bétail. En revanche, ils ont repoussé
par 51,769 voix contre 34,258 l'initiative
fiscale du parti du travail.

La participation au scrutin a atteint
le 36 %.

Yotations cn pays soleurois.
— SOLEURE, 7. Les électeurs de la
ville de Soleure ont adopté par 1205 voix
contre 1140 le nouveau règlement de ser-
vice et do salaires du personnel munici-
pal.

En votation cantonale, les électeurs
soleurois ont approuvé par 10,399 voix
contre 5958 le projet portant adhésion
au concordat tendant à rembourser les
allocations d'assistance, de même que la
loi modifiant l'assurance chômage par
9546 voix contre 6732. Le troisième pro-
j et concernant l'octroi d'un crédit d'un
million pour indemniser les agriculteurs
dont les domaines ont souffert de la sé-
cheresse a été adopté par 8819 voix con-
tre 7826. La participation a atteint le
35 %.

Un nouveau conseiller d'Etat
thursrovieu. — FRAUENFELD, 7.
L'élection complémentaire au Conseil
d'Etat thurgovien a eu lieu dimanche.
Lo candidat du parti radical-démocrati-
que , M. E. Reiber, rédacteur à Koinans-
horn , a été élu par 19,747 voix. Le can-
didat socialiste . M. Schiimperl i, conseil-
ler national, maî t re  secondaire à Ro-
manshorn, a obten u 9625 voix. La parti-
cipation au scrutin a a t t e i n t  75 %.

M. Reiber , qui entre au gouvernement,
est rédacteur à la « Sehweizerische Bo-
densee Zeitung », à Romanshorn. Il est
âgé de 46 ans.

L'indice suisse du coût de la
vie à fin novembre. — BERNE ,
5. L'indice suisse du coût de la vie. cal-
culé par l'Office fédéral de l'industrie,
des arts et métiers et du travail , s'ins-
crivait à 223,0 (juin 1914 = 100) ou à
162,5 (août 1939 = 100) à fin novembre
1947, soit donc une augmentation de 0,1
pour cent sur le mois précédent. L'in-
dice de l'alimentation s'établit à 229,7 on
à 175,0 (+ 0.2 %) et l'indice du chauf-
fage et de l'éclairage (avec inclusion du
savon) à 176,7 ou 154,2 (+ 0,1 %) . L'in-
dice do l'hab illement et des loyers sont
repris à leurs chiffres les plus récents
qui étaiea ', respectivement 280,2 ou 233,5
et 179,2 ou 103,3,

Suppression du rationnement
du beurre fondu

BERNE, 6. — L'Office fédéral de
guerre pour l'alimentation communique:

A l'instar de ce qui se pratiquait ces
dernières années, certaines quantités de
beurre importé et de beurre de froma-
gerie ont été fondues aussi cn 1947. De
même à l'avenir, il ne sera pas possible
d'échapper à cette règle suivant les pé-
riodes, mais aucun effort ne sera épar-
gné pour pouvoir livrer à la consomma-
tion à l'état frais tout le beurre répon-
dant , quant à la qualité, aux désirs de
la population. Les réserves actuelles per-
mettent de supprimer le rationnement
du beurre fondu à partir du 8 décembre.
La préparation de beurre fondu pour la
vente demeure toutefois , comme jus-
qu'ici, réservée aux fabricants conces-
sionnaires, et les autorisations seront
accordées à ces derniers seulement s'il
est établi qu 'il s'agit de lots de beurre
de conservation limitée impropre à la
consommation à l'état frais.

Du beurre dans nos épi-
nards ! — BERNE, 7. L'Office fédéral
de guerre pour l'alimentation communi-
que :

Sont validés, dès aujourd'hui et jus-
qu'au 6 janvier 1948 y compris, les cou.
pons en blanc désignés oi-après, des car-
tes de denrées alimentaires du mois de
décembre (de couleur verte) :

1. Sur la carte entière : Les deux cou-
pons E 12, valables chacun pour 125 gr,
de riz ; les deux coupons P 12, valables
chacun pour 50 gr. de beurre et les deux
coupons S 12, pour 50 gr. de graisse ou
de beurre chacun.

2. Sur la carte pour enfants : Le cou.
pon EK 12, valable pour 125 gr. de riz 1
le coupon PK 12, valable pour 50 gr. da
beurre et le coupon SK 12, pour 50 gr.
de graisse ou de beurre.

Bonnes nouvelles des C.F.F.
— La fourniture d'énergie électriqua
s'étant améliorée, les restrictions qui
avaient été apportées à l'horaire le 10
novembre dernier sont rapportées à
compter du 14 décembre.

Les billets du dimanche seront émisi
provisoirement du samedi 20 décembre
1947 au dimanche 15 février 1948. Il est
prévu d'en prolonger la durée d'émis-
sion jusqu 'au 21 mars 1948, si l'état da
l'approvisionnement en énergie électri-
que le permet.

Pendant les fêtes de fin d'année, les
billets du dimanche seront valables
comme il suit : à Noël , aller du mer-
credi 24 au dimanche 28 décembre, re.
tour du jeudi 25 au lundi 29 décembre.
Au Nouvel an , aller du mercredi 31 dén
cembre au dimanche 4 janvier , retour
du jeudi ler au lundi 5 janvier 1948.

Ees cheminots et les salai-
res. — THOUNE. 7. L'assemblée, géné-
rale du personnel des lignes privées do
la Suisse centrale, groupant 500 délé-
gués, après avoir entendu M. Bratschi,
conseiller national, a pris position à
l'égard des problèmes actuellement en
discussion.

L'assemblée a approuvé les eiforts dé-
ployés en vue d'empêcher uno hausse
des prix. Elle repousse toutefois toute
mesure déflationniste et considère que
les salaires des employés des chemins
de fer privés n'ont pas été adaptés suffi-
samment ou coût de la vie.

I<c jugement dans l'affaire
Dionisotti. — LAUSANNE, 7. La
6me Cour pénale do l'économie de guer-
re, siégeant à Lausanne sous la prési-
dence de M. René Leuba, juge cantonal
à Neuchâtel . a rendu samed i après-midi
son jugement dans l 'importante affaire
des charbons du Valais, où comparais-
saient sep t inculpés.

M. Dionisotti , à Monthey, a été con-
damné à 120,000 francs de dévolution à
l'Eta t et à 30,000 francs d'amende. M.
Eindiguer, industrie! à Lutry, à 30,000
francs d'amendo ; M. Haller, à Lausan-
ne, à 5000 francs d'amende ; M. Blanc , à
Lausanne, à 1500 francs d'amende ; M.
Boss, directeur do la Tonwarenfabrik
Holderbak A. G., à Holderbank (Argo-
vie) . à 3000 francs d'amende ; enf in  Mil.
Mnlegg et Keller , à Vevey, chacun à
1000 francs d'amende.

LA VIE NATIONALE

Fr J?;l° flfift Un rêve d'enfant se réalise...
r^HI pŜ É! fepjjJK Pour Noël; f (lites Ia surPris

r
e à vos enfants d'un véritable J U M E L L E S - B A R O M È T R E S

kfpMi ^ÊLJ 'TTÏ i d'une durée de cinq minutes chacun. ,-• . •¦. , -  ,• i u -. ,L -
mÈ< f̂ '̂ ^^aBBBt De 

nouveaux Z'7"" 

sort
iront inces- 

^^-^ p̂mm ^^̂ Yŝ

\W-, 
^^M& )  Démonstration s sans engagement dans notre magasin ||gjjJfeslKl I Nos LUNETTES et ÉTUIS, NOUVEAUX MODÈLES

^Wj aj ^^*̂  et nos Vitrines. Vente exclusive chez l ^ ¦ L 1

yMfaESÉfe WfS^J /̂9a*t^ni ce qu'e,,e prome'/ Mm^J s t f^ ^ ^w a 9 ŝ § ^mm\ W C'est ce que confirme les expériences faites au cours de l'hiver dernier sur toutes les pistes
IM \\wzamLk à j m  WÈ M W  ̂Suisse - *-a semelle de saison SKIWA réunit , en effet , les avantages d'un revêtement el

/ ̂ ^̂ _̂Wm̂\W^3l \W àm W Qf ~ "@* 2- très élastic lue' insensible aux chocs , ne porte pas atteinte à la souplesse des skis;
I ù'̂ ^ n̂f^ &̂xmk W M. W / >£- A 3. d'une résistance à toute épreuve , pratiquement inusable, elle tient plus d'une saison

/ '"̂ f»,!','' "••.',',','"'n,',"" «£fc B̂i& m _W ,VA V? C'est le grand moment de songer à vos skis. N'attondez pas
/ S&§z ','t !!,

,,,»id* ''''' '̂'isicSi; M m îJwi i lW.  Un *OUr de plua pour aPP''Quer... ou faire appliquer par votre
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DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT

Le comité de grève repousse
les propositions de M. Schuman

La détente en France n'aura-t-elle été que momentanée ?

Sur le front des grèves
PAEIS, 8 (A.F.P.). — Aucun incident

d'ordre social n'est à signaler au terme
de cette journée dominicale au cours
de laquelle de nombreux meetings orga-
nisés par les grévistes se sont déroulés
dans le calme.

A Parisv la fédération des fonction-
naire-* adhérents à la Confédération
française des travailleurs chrétiens
s'est prononcée contre la grève dea
fonctionnaires que la C.G.T. doit dé-
clench er lundi.

La gare de Vierzon, occupée jus-
qu'alors par "les grévistes a été éva-
cuée par la troupe sans incident. La
grande majorité des cheminots a re-
pris le travail.

Dans de nombreux cas, lea corpora-
tions ee sont prononcées contre la
grève, telles celles des employés du
gaz et de l'électricité du Creusot, qui
ont repris le travail, de même que les
métallurgistes de Nantes. A Orléans,
les postiers ont repris le travail diman-
che à midi. A la gare, il ne reste que
cinq grévistes.

Des saboteurs ont fait sauter deux
pylônes de la ligne de haute tension
alimentant le chemin de fer près de
Chaigny. Les dégâts ont été rapidement
réparés. A Montluçon. les grévistes des
usines Dunlop étaient invités à voter
pour ou contre la grève. Sur 4500
ouvriers de l'entreprise, 200 seulement
ont participé au vote et se sont pro-
noncés pour la continuation de la
grève.

Une grève d'avertissement
des employés du métro

PARIS, 8 (A.F.P.). — L'assemblée gé-
nérale du personnel du métropolitain
et des autobus parisiens a décide, à une
forte majorité, de se joindre à la grève
d'avertissement de quarante-huit heures
prévue pour lundi et mardi.

Attentat contre des bureaux
du parti communiste

PARIS, 7 (A.F.P.). — Le siège local
du parti communiste à Vichy ct à Saint-
Etienne a été, dimanche, l'objet d'atten-
tats. A Vichy, une grenade a été lancée
dimanche matin , brisant seulement les
vitres, et à Saint-Etienne, des coups de
feu ont été tirés.

Il n'y a pas eu de victimes.

L'observateur de M. Truman
à Paris refuse de

recevoir les communistes
PAUIS, 7. — Comme on sait, M. Dul-

les, député à la Chambre des représen-
tants, a été chargé par le président
Truman do prendre contact en son nom

avec les membres du gouvernement
français.

Un journaliste ayant demandé à
l'homme d'Etat américain si, parmi les
chefs de partis français, il verrait aussi
Maurice Thorez, M. Dulles a répondu
catégoriquement : « Non , le parti com-
muniste n 'est pas un parti français. »

Les communistes protestent
PARIS. 6 (A.F.P.) . — Le groupe par-

lementaire communiste, dans un com-
muniqué, proteste énergiquement contre
la présence à Paris, de M. Dulles, qui
constitue à ses yeux, une « inadmissible
intervention du gouvernement améri-
cain dans les affaires de la France, trai-
tée d'ores et déjà comme une colonie ».
Aux termes de ce communiqué, « le
groupe parlementaire communiste s'élè-
ve particulièrement contre les propos
odieux de M. Forster Dulles qui prétend
établir une discrimination arbitraire
entre les Français ».

Le général de Gaulle
reçoit M. Dulles

PARIS. 7 (A.F.P.). — Lo général de
Gaulle a reçu samedi, en fin d'après-
midi, M. Forster Dulles, conseiller du
secrétaire d'Etat Marshall.

M. John Forster Dulles
à Londres

LONDRES, 8 (A.F.P.). — M. John
Forster Dulles , conseiller de M. Mars-
hall , est arrivé dimanche soir à Lon-
dres, venant de Paris.

Dernière minute

CARNET DU JOUR
Salle de la Paix : 20 h. 15, Soirée « Pro

Ramilia ».
CINÉMAS

Palace : 20 h. 30, La IlUe auK yeux gris.
Théâtre : 20 h. 30, Le signe du loup.
Kex : 20 h. 30, Un de la légion.
Studio : 20 h. 30, Le portrait de Dorian

Gray.
AooUo : 20 h_ 30, « Scluscla »,



A vendre les 100 volu-
mes de la

MTÉRATURE
FRANÇAISE

volumes reliés à l'état de
neuf , ainsi qu'un DIVAN-
COSY neuf avec biblio-
thèque combinée, un lit
en bois, crin animal, style
ancien. — Adresser offres
écrites à E. S. 714 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

^&'tW3
- nettoie-cire - brille -

B<OUgi@S
(ne coulant pas)

Fr. 1.60 net le paquet
MAGASIN E.MORTHIER

(JPM
Dictionnaire

A vendre dictionnaire
historique et biographi-
que de la Suisse ; sept
volumes et supplément.
Etat de neuf. Demander
l'adresse du No 712 au
bureau de la Feuille
d'avis.

|̂  
œz\ Nos alliances

^r3K^5_y$ sans soudure

•^^^^ ĵF de Fr. 18.- à 65.-
-̂ «IgèO^mJI BIJOUTERI E

jfflUE FAVRE
1 =  ̂ Place du Marché

^̂
fSa&ëtx p̂éi—smëifoi

(ansomm&ûoiË*
Suivant l'article 34 de nos statuts,

les sociétaires seuls
ont droit à la ristourne

Nous engageons donc nos acheteurs non-
sociétaires à demander Heur admission sans
tarder, et au plus tard jusqu'au 31 décembre,
pour bénéficier de la ristourne sur leurs

J achats de 1947.

Sacs plastic

|Q30 j£
Achetez chez le maroquinier

BIEDERMANN
Neuchâtel

I

f  Noël joyeux!

Pour monsieur
PULLOVERS ET GILETS

avec et sans manches

TRAININGS
I dans des meilleures qualités

Chaussettes et bas de sport
de tous genres et de tous dessins

et de nouveau les GUÊTRES
dans les coulleurs que vous portez

; Un très grand choix,
. /ei meilleurs prix

simwM^ t̂m NEUCHATEL

' ' uni"™-"-"—" " ' "¦ ™™ " mt]

Nous informons notre honorable clientèle que
les maisons ci-dessous

ouvriront leurs magasins
LES DIMANCHES
14 et 21 décembre de 14 à 18 h. I

Horaire de la semaine en décembre I

C% I I \/ E D T ^u 'unc^' matin à 8 heures j

I \ J  
U w CPL 1 au samedi soir a 19 heures j

La veille de Noël et de Nouvel An
fermeture à 19 heures

P. K. Z: (Burger Kehl & Cie S.A.) I
A. FREY (Faubourg du Lac 2)
AUX ARMOURINS S.A. (Temple-Neuf 24) j

I

AU LOUVRE (La Nouveauté S.A.) I
AU SANS RIVAL (rue Saint-Honoré) I
AUX 2 PASSAGES S. A. Temple-Neuf) I

à NEUCHATEL

I

Les maisons de commerce ci-dessous

ouvriront leurs magasins I
les dimanches 14 et 21 décembre de 14 à 18 heures I
Chapellerie Garcin, rue du Seyon 14 A la Bonne Maison, bonneterie, Seyon i !
Guye-Prêtre, chemiserie-bonneterie- No 7a, à côté de la Migros

lingerie Sollberger & Co, porcelaine-cristaux,
Jika-Sports, Mme C. Knœpfler Place du Marché
M. Jeanneret, accordéons, Seyon 28 Robert-Tissot, Sports maison spéciali-
Chapellerie du Faucon A. Faist . sée- Saint-Maurice 5 M

- ,  Bickel & Cie, papeterie, place du Port Au Bon Marché, Saint-Honoré 8 i !

I Jean Chesi, coutellerie, rue de Flan- J- Bangerter, Aux Travailleurs, rue de ;
¦ dres-place du Marché 

^
Flf.ndres' , „ flO. Grimm, encadrements, Château 2 z

|̂ -̂,̂ _̂,._—,,,,,,,--,,,¦—. ,,„—.,—„^— ,n t ;

n

Société de navigation sur les lacs de Neuchâtel et Morat S. A. (j
Communications entre la rive sud du lac de Neuchâtel et
Neuchâtel, les jours de l'ouverture des magasins ci-dessus : j !

8.35 12.50 dép. Estavayer-fe-Lac arr. — 20.15 ! ;
9.05 13.20 » Chevroux dép. — 19.45 i l
9.30 13.45 » Portalban » 16.45 19.15 |

* 9.55 14.15 » Cudrefin » * 16.20 * 18.50 |
10.25 14.45 arr. Neuchâtel » 15.50 18.20

Grands bateaux chauffés, restaurant à bord '
* Les courses marquées d'un * sont en correspondance, à Cudrefin, avec l'autobus postal j

! Cudrefta-Avenches. LA DIRECTION. f

I

cwLfnfanl WISA-GLORIA I
CHARRETTES PLIANTES « DO DO » IDÉALES POUR L'AUTO i

BIEDERMANN NEUCHATEL S
TRÈS GRAND ASSORTIMENT - TOUTES RÉPARATIONS ;

Pour un beau PORTRAIT Pour hs tricots
de votre enf ant , . ,. ,

de bebe \
Une seule adresse ... . . .

T n , (,,. utilisez les lames nJean Sehoepflin R A B R F VNEUCHATEL ¦& -** /* £j ZS JT M

Pour une laye tte de bonne qualité
adressez-vous à la maison spécialisée qui vous conseillera au mieux

\advie ' b'£Ùf acM& S.a. NEUCHATEL g

f  Sa

"̂ **̂  vous procure
des vacances joyeuses

^̂ kr̂ j-J^ epa rg n 82
^Hr dfe tnaint9nant

CAISSE SUISSE
DE VOYAGE

V Bârenplati 9-Berne À

I Avis au public
Les magasins d'optique

soussignés

seront fermés
LES DIMANCHES 14 ET 21 DÉCEMBRE

REYMOND & COMMNOT
MM. MARTIN LUTHER

ANDRÉ PERRET
JEAN DUVANEL
RABUS

§> Serviettes d'affaires
W lu^̂ Pk Un outil

^Wu>, Vi Jts /  ̂ Chez le spécialiste

Rue de la Treille - NEUCHATEL j

FRUITS DE WAVRE
POMMES (caisses d'environ 20 kg.)

« Cox's Orange Pippin », la meil-
leure des variétés, se conservant jusqu'en
février-mars le kg. 1.20

2me choix le kg. -.70
POIRES (caisses d'environ 10 kg.)

« Beurré d'Hardenpont », qualité
supérieure, maturité échelonnée sur IIII
mois le kg. 1.—

2me choix le kg. -.60
« Comtesse de Paris », « Charles
Ernest », deux tonnes variétés poux la
table et le ménage . . . .  le kg. -.60

Emballage soigné — caisses fermées
envoi franco domicilia

BRUNO RŒTHLISBERGER, ;
« Vers le Fruit Parfait », à Wavre

• Tél. 7 54 69
._,1|.|„_______ _̂_ _̂__^ _̂_

&*̂

\\ frauda-
VA. .«-4*0 y**;'^«•¦•i

< > fr 
tf3

p - -Se i ••

Vente exclusive pour
Neuchâtel et environs

TtHÎtfzMîcHU
St-Maurice -1 O Neuchâtel

*

I 

TAPIS
Coton 180 X280 Fr. 140.—
Laine 190 X 290 Fr. 220.—
Encadrement de lit Hl
les 3 pièces depuis Fr. 130.— ! j

Descentes de lit
depuis Fr. 13.— i [

chez

Meubles LOUP I
Croix-du-Marché 3 - Neuchâtel ;

«sa^mmM*wai --- m̂

BEGUIN'P̂£RR/Nm\t*A

Ë$w rv âWàmsgsm
i PLI\ZilàJ P U R R Y

V. __ J

^*=&i ~~v ^n t"eau cadeau

| (ft j f^fei^^ m chevalière or

H V  I S M ï F Bijouterie-
. T Vr/ I tm In La orfèvrerie

Vis-à-vis du Temple du bas
Se charge des recherches d'armoiries.

LA PATINOIRE de Neuchâtel
Etre bien équipé et s'entraî- mm gamma A l l l f  FRT Fner régulièrement, c'est jouir f fSfc fl CJ tJ M t &&Z S £

pleinement du patinage. Êtm ssW B ^gT %0 W m* M m  m mm

Adressez-vous en toute confiance aux maisons ou clubs ct-dessous
qui se tiennent à votre disposition

( VOS PULLOVERS | f Pour lea patins comme - <!\
pour le patinage chez pour le hockey àS Êk̂ k «ï

SAVOIE-PETITPIERRE S.A. tiiC ŝÇ
Rue du Seyon, Neuchâtel J»^^ T0US équipe du

l CHOIX INCOMPARABLE I l plus petit au plus grand I

f  Les bons articles de n *f i f A 2 minutes de la patinoire, dans nn j
SPORTS «C-^CS * 

cadre sympathique, le TEA-ROOM

¦̂ -a&lrt
-
* MEIER«QçS»*1* SPOPVTS ,TI

*&¦ Tél. 5 33 31 TOUS attend et vous recommande sa
{ Saint-Maurice 5 J l pâtisserie fine. J

f  PATINEURS, PATINEUSES \ f  ̂vlte et __ 
 ̂

de frais vous pouvez "\A trois coups de patin de votre place APPRKNDRE A PATINER
d'exercice. Faites-vous recevoir membre du
ZIMMERMANN S. A. CLU D̂J3AT -̂ïï?URS

l'épicerie fine plus que centenaire, . Db NbUtBAlbl,
Monruz 23, vous offre chocolat et autres Leçons et entraînement gratuits
douceurs, liqueurs réchauffantes, clga- _ Nombreux avantages
rettes, cigares et tous les articles que Pour renseignements, s'adresser k la

V vons gavez J \ caisse de la patinoire, tél. 5 30 61 J
/

f

msaaasnssa assa w.w iinmm-m Taxit réduit pour la PATINOIRE. Aller et A |
T H f l M W f l lN  lll- lUf PHÛTFI retour 60c. Enfants 30. Pour les abonnés: cartes
l l inmi in iU UL HUUUIinil.L personnelles à Fr. 3.75 (50 •/. de réduction) /

V. /

POTl* 708 ^ j f

(2/ MPRIMÉS
Une ssule adresse

L'IMPRIMERI E CENTRALE
Rue du Concert 6, 1er étage
TéL 512 26

A vendre du stock

MOTEURS « SCHINDLER»
paliers roulement à billes

1/3 CV, 1400 t./min., 220/380 volts
1/2 CV, 1400 t./min., 220/380 volts
3/4 CV, 1400 t./min., 220/380 volts

CHARLES JAGGI, Machines-outils, BIENNE
rue Centrale 83, téd. 2 26 14/2 26 15

Spécialité de SUPPORTS sur mesure très légers

M, G. DESPLAND
(CjiSiV§k Bottier - orthopédiste

•̂ Pp̂  BEVAIX
 ̂ Tél. 6 62 46
NOMBREUSES RÉFÉRENCES

On se rend à domicile



A vendre

REMORQUE
neuve « KOLLER », pour
auto, grandeur 1 m. x
1 m. 90, capacité 800 kg.,
ressorts « Flylng », pour
cause de double emploi.
Prix avantageux. S'adres-
ser J. Moor-Mentha, vins,
Bôle (Neuchâtel). Télé-
phone 6 35 08.

A vendre une

ROBE DE SOIRÉE
neuve (modèle), tulle ro-
se, taille 40, patins de
hockey avec souliers No
41 un manteau d'hiver
gris, pure laine, ainsi
que deux vestons. Deman-
der l'adresse du No 700
au bureau de la Feuille
d'avis.

FAITES PLAISIR

Jr1: -̂' 17
4̂ V !

 ̂ i . \<S i y a -  -,

I

avec . pP j 'j

Les belles echarp es I
Les beaux carrés

en exclusivité

Des prix à la portée de tous
Choix considérable

g Hf avoie- S
! Patitmûtxai \
1 Rue du Seyon # NEUCHATEL M

I 

CASINO DE LA ROTONDE 1
NEUCHATEL

Vendredi 12 décembre, à 20 h. 30

UNIQUE GALA 1
aveo les célèbres dian-*eu**s noirs

NICH0LAS I
BROTH ERS S
vedettes des films « Nuits d'Argen-.ine » et I

« Sun Valley Serenadj** »
Orchestre Jerry Thomas et ses

12 solistes I
L'inimitable imitateur Christian
G-enty du Théâtre des Deux-Anes
Nellaska, danseuse acrobatique

Le spectacle sera présenté par ,
Charles Jaquet du Cabaret Tlp-Top | |

Brix des places : Hr. 4.— , 5.— ©t 8.— ,
taxe comporlse

Prière de retenir ses places d'avance. Loca- 1
tion au Tip-Top (rue du Môle), tous les gag

soirs dès 17 heures

USBM. JH WàK -> J$3
È : m^Â\¥-x\

Une maison sérieuse

I/ûBAC D POUR L'ENTRETIEN
V CËU3 | DE VOS BICYCLETTES l

~™"G. CORDEY
Place Purry 9 - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

Le spécialiste -— îhâ îlJL

'mmMMm^Mm Kcparation - Location - Vente
Echange de tout appareil

Se rend régulièrement dans votre région

Stoppage L STOPPAG E
. • JS' en tous genres

artistique I ! de tous vêtements
Il couverture de laine

ÈÊiïËËÈÈÊ jersey, tricot, tulle et filet
M m© E.EIBUNDGUT
Seyon 8 — NEUCHATEL — Tél. 5 43 78

Expéditions ù l'extérieur

La La UN HOME A SOI. .. i : LE DÉSIR DE CHACUN
construction! w————-JSS Demandez : ACTI V I A

Constructions k forfait
. . rm.---4-o------ik.il NEUCHATEL (Monruz)
J.-L BOTTINi Tél. 5 48 08

',;:";,:: ;!: a1: L PAUL DUVOISIN
ITIPÏPîïIïG-^ ilsIQ

et modernes t Monruz 28, Neuchâtel
Horloger-Rhabilleur

T O U T E S  R É P A R A T I O N S
Se rend à domicile. Une carte suffit

Notre
sac à commissions

j 31.50
/BIEDERMANN

S <*sis> I
LES VIOLONISTES

i YEHUDI MENUHIN
§ Bach, Partita N» 2, violon solo,

(Chaconcae) DB 22«7/90
Beethoven. Sonate à Kreutzer,

DB 2409/12
Brahms. Sonate N° 3, ré mineur,

DB 6441/43
JASHA HEIFETZ
Tschaïkowskl, Concerto en ré maje ur ,

DB 3159/62
Brahms, Double concerto en ré mineur,

op. 102,
(Feue-rmann, violoncelle), DB 6120/23

BUSCH ET SEEKIN
Beethoven, Sonate « Le Printemps »,

DB 1970/72
KREISLER
Beethoven, Concerto op. 61,

DB 2927/31

Disques «lia Voix de son Maît re»

11U|̂  HUG&CO. NEUCHATEL

PSSJSISS ]

• MEUBLES-W.KYBURZ » L'ARTISAN DU BOIS •
• ECLUSE I2«NEUCHATEL«TÉLÉPH0NE:5.25.59 «

c ^

Pendule neuchâteloise Le Castel
100 % fabrication neracnâteloise

ohez

H. PAILLARD
HORLOGERIE - SEYON 12 - NEUCHATEL

V. v

/• THéATRE v
I

" DÈS CE SOIR A 20 h. 30 Pour 4 jours seulement

Un sensationnel double programme !
UN NOUVEAU GRAND FILM D'AVENTURE

I Le signe du loup
d'après le roman « That Spot » de Jack LONDON

UN FILM ÉTRANGE... DE GRANDE CLASSE
et, avec le concours des six gosses vedettes de «La rue sans soleil » dans

L'étrange fantôme
Un film qui vous laissera une impression inoubliable ¦

\iEaHn^ni POUR 4 JOURS SEULEMENT s______ mmmm—mamm ^

-VZmlL
Sa pointe doll être (Isse el ffisrSa^HwBKSM
souple comme te solix afin pBjjflM [BBBSJJJ

qu'elle glisse avec légèreté w7fi| BfpHJsajf
el douceur sur la copier. lJi£ \W. \7XX^

le stylo de renommée mondiale, & piston et h
niveau d'encre visible, dont la plume d'or a fait

ees preuve*) depuis plus de 50 ans.
Dan-, -mite» tes boonea papeterie», twn
panai ctiofc* te stylo KAWEC0 go! co»

«ind è -rob* malnl
Rapresematlon g«ne*-aft 0W » Suisseï

HERMANN KUHN. Ummalqual 94. ZURICH

Papiers peints

l̂ =̂ =|solides et élégants

D^^BHBHI 
__\Sa~_S____ \ WtWt90BKtBtmmmmmmmmi 9H9H

i Les rhumatismes vous tourmentent-ils ? tt
B ou la sclatlque, la goutte, le lumbago ? B
¦ Souffrez-vous peut-être de douleurs artl- H
9B culalres ? Votre estomac, votre appareil Bw
H digestif fonctionnent-Ils mal ? Alors faites H
KH vite une cure avec le Baume de genièvre BggjB)
HB Kopliaien , en remède naturel qui vous HM

i ¦ fera beaucoup de bien II éliminera l'acide Vm
i M urique de votre sang, purifiera la vessie SR
I H et les reins et stimulera tout l'organisme, fass

g Flacons k Pr. 4.—, 8.—, cure complète »SK
: B Fr. 13.—, en vente dans toutes les phar- rad

BB macles et drogueries. Fabricant : Herboris- w|
n I terle Bophaien Brunnen 111. Kg

M LE VOILÀ ! M
Dimanche 14 décembre

Cercle libéral, dès 14 h. 30

GRAND LOTO
de la S.F.G. Ancienne

Toujours les plus beaux quines
de la saison

i' i | |  °ff rez un cadeau PKZ! Ç /̂^^^fe
!•] j l I Rooes de chambre fr. 130.— 140.- Ê^^ÊM_^m̂^/

BpL _,y Et f A £ -# «3 ÎJwiJK . .

CONCERTS - CONFÉRENCES - SPECTACLES
MJ O

S TOUS CEUX <
O QUI ORGANISENT DES v!
(/)

1

i manifestations 1S Çn__s ont Intérêt à utiliser le moyen 3
Z p ublicitaire le plus eftlcacs et la w

<j p lus économique :
'O

w L'ANNONCE g
È DANS LA « FEUILLE D 'AVIS S
g DE NEUCHATEL » S
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jusqu'au 15 décembre 1947
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Maison de santé de Préfacier
La direction informe les parents et amis de

ses pensionnaires que la

Fête de Noël
de la maison de santé de Préfargler aura lieu
le mercredi 24 décembre.

Prière d'adresser les cadeaux et dons en
espèces destinés aux malades jusqu 'au 18 dé-
cembre, au plus tard , à la direction, avec l'in-
dication exacte du destinataire.

N.-B. — Les paquets peuvent aussi être dé-
posés à l'épicerie Zimmermann, à Neuchâtel,
jusqu 'au 17 décembre, à midi.

MERCREDI, 10 DÉCEMBRE 1947 1 D-%»MAà 20 h. 15 3 Derne
Match de championnat

Young-Sprinters-
Berne

Départ des autocars FISCHER
18 h. 45, place de la Poste, Neuchâtel

Fr. 6.— par personne
Inscriptions chez DelDOn-Sports, tél. 5 25 57
ou chez Fischer frères. Marin, tél. 7 55 21



Le quatrième tour
de la Coupe suisse

Bonne tenue des clubs de p remière ligue.
Montreux bat Fribourg. Birsf elden résiste à

Nordstern. Cantonal est sévèrent éliminé
de la compétition.

L'unique survivant de la deuxième
ligue a vendu chèrement sa peau :
Lugano ne doit en 'ef fe t sa victoire
qu'à un but d'écart du score réalisé
peu avant la f in  du match...

Les clubs de première ligue ont
fai t  très honorable figure :

En dé p it des prolongations , Gardy
et Central ne sont pas parvenus à se
mettre d 'accord et ils rejoueront.

Montreux cause la plus grande sur-
prise de la journée en éliminant Fri-
bourg, qui est pourtant une bonne
équi pe de ligue nationale B.

Quant à Birsfelden , qui avait déjà
Bruhl dans son tableau de chasse , il
a tenu en échec Nordstern , en atten-
dant une nouvelle exp lication.

Il a fal lu des pro longations pour
que Chiasso , leader de la ligue na-
tionale B, vienne à bout de Deren-
dingen !

Quant à Petit-Huningue et Arban,
leurs défai tes  sont plus nettes.

Un certain nombre de rencontres
se sont terminées par des k.-o. spec-
taculaires.

Ballabio , en dépit  de toutes ses
qualités , a dû rechercher neuf f o is le
ballo n au fond de ses f i le ts .

Cantonal , qui était pourtant en
progrès , a montré une fois  encore
qu'il n'avait pas du tout les qualités
requises pour réussir en Coupe suis-
se ; ta victoire de Bienne a été aisé-
ment obtenue.

Saint-Gall , au contraire, est à Val-
se dans ce genre de compétition , et

sa nette victoire sur Aarau est assez
inattendue.

La fort e attaque des Grasshoppers
a également eu la tâche facil e en face
de Zoug.

Les cinq autres rencontres ont été
plus équilibrées.

Bàle a trouvé la forc e d'obtenir sa
première victoire de la saison pour
fa ire  honneur à la Coupe qu'il dé- ¦:
tient dans ses vitrines.

Servette est victorieux, mais le sco-
re est resté très serré.

Young Boys s'est honorablement
comporté devant Bellinzone. Granges
s'est heurté à une é quip e bien en
f o rme : Urania, et la lutte fu t  indé-
cise jusqu 'au dernier instant.

Enfin , relevons une nouvelle vic-
toire de Chaux-de-Fonds qui a é li-
miné In ternational.

Râle-Zurich 2-1
Bellinzone-Young Boys 3-1
Berne-Servette 1-2
Birsfelden-Nordstern 2-2
Cantonal-Bienne 0-5
Derendingen-Chiasso 3-6
Gard y-Central 2-2
Granges-Urania 4-3
Petit-Huningue-Locarno 3-6
Montreux-Fribourg 2-1
Saint-Gall-Aarau 4-0
Zoug-Grasshoppers 0-7
Lausanne-Thounef 9-0
Lugano-Lachen 2-1
Chaux-de-Fonds-International 3-0
Arbon-Yonng Fellows 1-5

La Chaux-de-Fonds bat International 3 à 0
Le terrain couvert de neige ne se prê-

tait nullement à un j eu ordonné, mais
plutôt à quelque hasardeuse partie de
pousse-balile où la neige collante, for-
mant un vrai manchon autour du cuir,
rendait ia balle capricieuse. Jouant plus
énergiquement, plus résolument aussi
que les leaders de la ligue nationale A,
les Joueurs genevois ne s'en laissèrent
nullement conter et auraient fort bien
pu marquer un ou deux buts sans une
raie maladresse des avants.

Après un début des plus médiocres,
les . Jtfeuqneux » reprirent tout de même
une'Indiscutable supériorité tec-Hnifrue.

On -rit certes de longs et dangereux
sièges de la zone d'International, mais
les vives réactions des assiégés appor.
talent aussi de chaudes alertes vers le
gardien Castella, remplaçan t Béguin.
La façon trèR piquante dont Amey se
Joue de ses adversaires vaut déjà lo dé-
placement, mais dans l'ensemble, le jeu
réputé des vedettes cbaux-de-fonnières
fut dérangé autant , si ce n'est plus, par
la neige décidément collante que par la
rudesse des défenseurs genevois ruant ,
piaffant et sautant dans cette matière
amortissante et molle !

On vit l'arrièro Buhler commettre
hands penalty pour retenir le ballon fi-
lant au but béant 1 Mais Perla tira fort
maladroitement le coup de réparation et
Castella reçut le ballon en plein bras 1
Une troisième chance s'offre encore aux
visiteurs, mais Castella retient alors
avec brio un shot à bout portant. In-
ternational a connu son meilleur mo-
ment. La supériorité chaux-de-fonnière

devient patente et l'on attend lea buts !
Amey, dribblant calmement et méthodi-
quement jusqu'à la sci-Qire, tire un vrai
petit Corner et Calam'e, aposté veas le
poteau, marque en trébuchant. L'ailier
Calame, particulièrement maladroit au-
j ourd'hui, se trouve êrtre 1» mieux servi
par ses camarades, mais refuse par trois
fois d'élever le score. Peu avant le re-
pos, Kernen sert habilement Amey par-
dessus les arrières et le grand centre-
avant pousse le ballon tout juste.

On voudrait que s'abatte maintenant
l'avalanche des buts des Antenen , Her-
mann,' A4npVt;eit autres virtuoses, mais
Interna ti oit al tient bon et force plù-
sieur-i fois Castella jusque dans son but.
où il se défend fort bien. Voilà qu'il se
met à neiger dru et la visibilité devient
précaire. Un bel effort d'Hermann pro-
fite à Busenhard qui dribble deux fois
et tire... et c'est l'arrière Gamba qui bat
son propre gardien d'un excellent coup
de tête !

La mauvaise humeur s'élève dès
maintenant au camp genevois ; on ne
supporte pas d'être ridiculisé par les
dribblings étourdissants des « Meu-
queux » dont Amey est vraiment le chef
d'orchestre affirmé. Les fauls pleuvent.
Hermann, frappé en plein visage alors
qu'il esit tombé, doit être emporte au
vestiaire, et on ne le verra pas revenir.
La mansuétude de M. Craviolini devient
coupable, mais il attendra encore ju s-
qu 'à la dernière minute pour avertir en-
fin le fauteur de trouble. Match à ou-
blier au plus vite !

Rt.

Il y a encore loin de la Coupe
à Cantonal

Temps triste. Match encore plus
triste. Cantonal a fait hier à son pau-
vre public une démonstration de tou-
tes les erreurs à commettre pour con-
céder à son adversaire une victoire
sans complication aucune et sans ef-
fort inutile.

Les joueurs de Bienne sont longs et
très habiles dans les « headings »: les
Neuchâtelois — en général de petite
taille — s'appliquèrent à jouer en
hauteur.

Les Biennois attaquent prompte-
ment lorsqu 'ils sentent le ballon à
leur portée : les bleus semblaient pa-
ralysés et dénués de réflexes.

Les champions suisses sont gens
rapides qui ne perdent pas leur
temps dans des hésitations ; leurs
passes sont précises, lestes et déci-
dées. Cantonal avait une affection
particulière pour le dribbling (et
pourtant le terrain était lourd), pour
les passes latérales et pour les shots
dans les jambes de l'adversaire.

De nos cinq avants , seul Guillaume
était encore capable d'inquiéter Ju-
cher, et trois de ses shots auraient
mérité un meilleur sort.

Une telle attitude de Cantonal
aboutit à un 5 à 0 net , indiscutable.
Et même, le score aurait été plus
lourd sans quelques arrêts super-
bes de Courvoisier et sans les inlas-
sables interventions de Gyger , qui
supportait courageusement le poids
du match en ne se laissant pas in-
fluencer par l'exemple de ses co-
équi piers.

Si le F. C. Bienne avait eu a jouer

contre une équipe de série B, il au-
rait certainement rencontré plus de
difficultés que contre notre équipe.
Les Biennois paraissent en grande
forme, mais ils n'eurent pas uesoin
d'user de toutes leurs qualités pour
s'assurer un succès. Ils eurent du
moins le mérite d'agrémenter cette
partie bien terne par cinq buts su-
perbes.

Deux furent réussis en première
mi-temps, l'un par Ballaman sur ou-
verture de Hasler, l'autre par Weibel,
qui ridiculisa Frangi tout au long du
match.

Les trois autres buts s'échelonnè-
rent régulièrement dans la seconde
partie du jeu. Un long shot de Hasler,
toujours cafme et précis, aboutit dans
un coin du but . Admirons surtout les
deux derniers, à peu près identiques,
dont les auteurs sont Lempen et
Wiedmer. Le ballon est expédié de la
droite, repris magistralement de la
tête et expédié dans les filets sans
que personne ne puisse intervenir.

Les amateurs de beau football se
hâteront d'oublier cette partie que
nous hésiterons à appeler de Coupe,
car la caractéristi que des matches de
cette compétition est en général
l'acharnement .

Cantonal . — Courvoisier ; Gyger,
Bachelin ; Brupbacher, Ebner , Fran-
gi ; Guillaume , Unternahrer , Morge-
negg, Gauthey, Carcani.

Bienne. — Jucker ; Rossel, Urfer ;
Thomet , Wiedmer , Lempen I ; Wei-
bel , Hasler , Lempen II, Scholl, Balla-
man. B. Ad.

Noire Journée
ponr le F. C. Cantonal

Nous apprenon s au moment de mettre
sous presse que l'état de Brupbacher,
blessé dans le match Cantonal-Bienne,
est assez grave. Les médecins craignent
une fracture du crâne; il est hospita-
lisé à l'hôpital Pourtalès. ,

En plus, Durtchler, excellent jou eur
de l'équipe réserve, s'est fracturé le
péronée dans un match à Berne; il a
été transporté à l'hôpital de la Pro-
vidence.

Souhaitons un rétablissement aussi
prompt que possible à ces deux spor-
tifs. IL
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Bâle-Cantonal
Championnat de ligue nationale

Billet en vente d'avance chez Mme
Betty FALLET, magasin de cigares,
Grand-rue 1. 

Le championnat suisse
apporte une grande surprise

HOCKEY SUR GLACE

RÉSULTATS DE SAMEDI :
Young Sprinters - Arosa 6-13
Bâle - Zurich 5-3

RÉSULTATS DE DIMANCHE :
Davos - Montchoisi 3-1
Grasshoppers - Arosa 6-7
Bâle . Young Sprinters 6-5
Résultat sensationnel à Bâle où le

club rhénan parvient à vaincre Zu-

rich. Voilà qui ferait l'affaire de Da-
vos, si les Bàlois ne lui jouent pas le
même tour.

Remarquons en outre qu'en dép it
de ses deux défaites , notre club s'est
honorablement comporté et qu'il
manqua vaincre Bâle.

Dès notre prochaine chronique ,
nous publierons le classement du
championnat.

Arosa bat Young-Sprinters 13 à 6
Un grand match à Montchoisi

(4-- -I; 2-3 ; 7-2)
Samedi soir, à Lausanne, après

quelques minutes de jeu, le problème
auquel avait à répondre Young Sprin-
ters était nettement posé : les Neu-
châtelois auraient-ils une résistance
physique suffisante pour tenir la ca-
dence imposée par le club grison ?
Car, les hockeyeurs d'Arosa comp-
taient avant tout sur la fatigu e des
Neuchâtelois ; exploitant judicieuse-
ment les nouvelles règles du hockey,
se déplaçant alertement sur la pati-
noire grâce à un excellent patinage,
ils placèrent immédiatement le match
sous le signe de la rapidité.

Dans le club de Neuchâteî, qn re-
marquait la rentrée de Reto Delnon ,
mais ni Grether, ni Wey, toujours
souffrants, n'étaient sur la glace.
Quant à Franco Rossi, il n'arriverait
en Suisse que dimanche.

Notre défense, privée ainsi de deux
éléments importants, montra quelques
signes de faiblesse, surtout dans ses
dégagements qui aboutissaient trop
souvent dans la crosse dangereuse
d'un Trepp ou d'un Poltera. En outre,
Perottet, bien qu'il ait le mérite
d'avoir repoussé un penalty-shot de
Trepp, ne tint pas les promesses de
ses matches d'entraînement : souvent
il se plaçait mal ou taissait passer le
puck entre ses patins... La récente
absence de Reto était sensible : la fa-
meuse cohésion de notre première
ligne d'attaque était légèrement
ébranlée.

Mais ce furent surtout les forces
physiques . qui jouèrent le rôle capi-
tal : reconnaissons avec plaisir que
jamais les Neuchâtelois n'ont accepté
la défaite et qu'ils ont joué jusqu 'à
l'extrême limite .de leurs forces. Ils
avaient encore à jouer contre un ad-
versaire imprévu : la malchance ;
combien de fois un montant de but .,
une crosse ou un patin d'Arosa dé-
via-t-il le puck de sa trajectoire ?
' Au premier tiers, les « oranges et

noirs » ne furent pas intimidés par la
pression grisonne et leurs attaques
furent fréquentes : mais ce fut Uli
Poltera, puis Trepp, et encore Uli qui
trouvèrent le chemin du but. Vive
réaction des Neuchâtelois stupéfaits,
qui, sur une passe précise d'Othmar,

réussirent leur premier goal par Reto.
On pense que la fin du tiers temps
va survenir, lorsque Uli Poltera
réussit à nouveau un but magistral.

Au cours du deuxième tiers, le jeu
est d'une haute qualité ; le nombreux
public vaudois, dans lequel on re-
marque une forte cohorte de suppor-
ters neuchâtelois, ne cache pas son
enthousiasme; Young Sprinters arra-
che l'initiative de la partie, toute
l'équipe est déchaînée : mais, en face,
le gardien Risser — dont on reparlera
certainement — fait de beaux arrêts.
En outre, Wekneir Loihrer, qui prati-
que un jeu dur à l'excès et détiendra
le record des pénalisations, détruit le
jeu et c'est encore Uli qui réalise un
cinquième but.

Les Neuchâtelois ne se relâchent
point et tour à tour Hugo, Reto et
Othmar trompent Risser. Vont-ils
obtenir l'égalisation ? Un accident
survient, Perrottet est mis à contre-
pied par un petit shot de Gebi Pol-
tera et le score est remis à 4 à 6.

Le dernier tiers apporte la vérifi-
cation du calcut d'Arosa : les Neuchâ-
telois sont fatigués, ils n'ont plus le
même mordant ; les avants d'Arosa se
partagent l'honneur de marquer en-
core sept buts, tandis que Bianchi
en réalisera un sur une passe habile
de Reto.

A notre avis, le score est flatteur
pour Arosa : sept buts à l'avantage
des Grisons ne traduisent pas la dif-
férence de valeur des deux équipes.
Il est en outre impossible de faire une
comparaison entre Tes deux lignes in-
ternationales qui évoluaient samedi
soir : celle de Neuchâtel ne jouissait
pas d'un appui aussi considérable que
l'autre et devait trop se dépenser en
défense. Dans la ligne d'Arosa, Trepp
a des qualités exceptionnelles, mais
son jeu est trop individuel.

Arosa : Risser ; Grass, Raeber : W.
Lohrer , Aimbass ; G. Poltera ; U. Pol-
tera , Trepp ; Pfosi , Charbonneaux,
Simen.

Young Sprinters : Perrottet; Tinem-
bart , Rugger ; Hugo, Othmar et Reto
Delnon ; Stitzel, Bianchi, Bahy.

B. Ad.

Rot-Weiss-Bâlè bat Young-Sprinters 6 à 5
(3-1 ; 1-2 ; 2-2)

Bàle : Wyss; Madôrin , Heinzer;
Handschin, Gaulaz ; Seiler, Roth,
Wisnei*; Nebel , Geni , Herter.

Young Sprinters : Perrottet ; Ti-
nembart, Franco Rossi ; Reto, Othmar
et Hugo Delnon ; Stirzel, Rugger,
Bianchi.

Arbitre : Dr Hirtz, Zurich.
Après sa sensationnelle victoire

contre Zurich de samedi après-midi,
Bâle partait grand favori dans cette
rencontre. Mais il aurait suffi d'un
rien pour que Young Sprinters battît
ou tout au moins tînt en échec les Bà-
lois.

Les débuts de Ja rencontre ne lais-
sent pas présager une victoire bâ-
loise* car Wyss doit intervenir à plu-
sieurs reprises et Handschin , blessé,
doit se faire soigner pendant dix
minutes. Mais peu à peu les Young
Sprinters se font acculer et à la 15me
minute Wisner peut de 10 mètres
ouvrir le score. Ce succès stimule les
Bàlois qui appuyés par 3e public lan-
cent attaque sur attaque et deux de
celles-ci permettent à Geni et à Ne-
bel de porter île score à 3 à 0. Wies-
ner eest ensuite pénalisé pour foui et
en son absence, 30 secondes avant la
fin du ler tiers, Othmar réussit à
marquer sur passe de Hugo.

Othmar réédite son expiloit au mo-
ment même où la sirène retentit , mal-
heureusement le but est annulé , les
20 minutes étant soi-disant écoulées...

A la reprise, Young Sprinters se
lance à l'attaque et à la première mi-
nute Reto peut battre Wyss, mais à
peine le puck a-t-il été mis en jeu
que Seiler égalise. La pluie se met à

tomber et paraît énerver les joueur s
qui commencent à jouer un peu du-
rement. Après plusieurs belles des-
centes bâloises contenues avec peine
par la défense neuchâteloïse, une
contre-attaque romande semble abou-
tir, mais le shot échoue sur Je mon-
tant du but. A quelques secondes de
la fin du tiers, Reto marque.

Dès le début du 3me tiers, Bâle
attaque et après un shot de Roth, le
puck est repris par Sailer qui bat
Perrottet.

Un peu pflus tard , après une belle
descente des frères Delnon, Hugo
marque et ramène le score à 5 à 4.
Le changement de camp apporte une
lutte encore plus vive et sur une
grosse erreur de la défense bâloise,
les Neuchâtelois égalisent à la grande
consternation du public. Mais à la
16me minute, Herter reprend une
passe de la droite et sous les cris de
joie de la foule, loge le puck dans la
cage de Perrottet et donne ainsi la
victoire aux Bàlois.

Il faut déplorer l'attitude absolu-
ment anti-sportive du public bâtais :
dans les dernières minutes du jeu.
Franco Rossi a été blessé par un foui
grossier. Ses camarades durent le por-
ter hors de la patinoire... sous les
applaudissements incompréhensibles
d'une foule apparemment satisfaite !

Chez les Neuchâtelois, bonne par-
tie de la défense. Les frères Delnon
n 'ont plus la forme de l'an passé et
l'on ne vit plus leurs belles descen-
tes, car beaucoup de passes sont
manquées. La deuxième ligne s'est
donné beaucoup de peine et a contri-
bué à la bonne performance de
l'équipe.

Davos bat Montchoisi 3 à 1
(1-0 ; 1-1 ; 1-0)

On attendait avec impatience la ve-
nue de l'équipe championne à Lausanne.
Battus par Zurich, les hommes de l'en-
traîneur Cook semblaient ne pas tenir
la form e qu'ils avaient ces dernières an-
nées. Leur partie à Montchoisi n'est
guère rassurante ! Les grands noms du
hockey suisse, les Torriani et Cattini ,
n'ont plus la cote. S'ils ont gardé leur
extraordinaire précision , leur technique
raffinée, ils ont perdu de la vitesse.
j Montchoisi avait adopté la seule tac-
tique possible : renforcer sa défense
(Stucki joua pour la première fois de la
saison dimanche), couvrir constamment
les buts d'un Meyer en grande forme et
tenter le but de loin ou sur échapp ées.

La première partie du programme
réussit à merveille, grâce aux quatre dé-
fenseurs particulièrement à leur affaire.
En avant, malheureusement, les Lausan-
nois ne surent pas créer les situations
qui amènent des goals. Il fallut même
que Cattini passe à l'attaque avec l'ar-
deur qu'on lui connaît pour que Caseel
marquât d'un petit tir dans le coin des
filets de Perl.

Au cours du premier tiers-temps, la
seconde ligne davosienne part et sur
une belle descente des frères Durst ,
Meisser survient à toute allure pour
marquer un premier but. Ce sera dès
lors une lutte entre les Lausannois re-
pliés et l'équipe de Davos, où les arriè-
res n'appuient pas suffisamment l'atta-
que. Cook, l'entraîneur , qui joue centre-
avant de la première ligne, manque une
réalisation toute faite et c'est la fin.

Dès le début du second tiers-temps,
Davos part avec sa première ligne et
Pic Cattini marque sur cafouillage de-
vant les buts de Meyer. Ce sera deux
minutes plus tard , le seul but lausan-
nois par Caseel.

Le. troisième tiers sera l'exact reflet
des deux premiers, alors que le public
voudrait voir enfin les grands joueurs
de Davos prendre nettement l'offensive.
Il faut une grosse erreur de la défense,
une des seules, qui laisse Pic seul de-
vant les buts, pour que Montchoisi en-
caisse un troisième but, ce qui, en fait ,
reflète fort justem ent la physionomie
de la partie.

Davos. — Perl ; Gerst, Ruedi ; Gero-
mini, Schlapfer ; Pic Cattini , Wyn Cook,
Bibi Torriani ; Walter et Hans Diirst,
Sini Meisser.

Montchoisi . — Meyer ; Cattini , Beltra-
mi ; Stucki, Jansky ; Lluys, Heussler, Ca-
seel ; Zurbucben, Favre, Minder.

M

LES SP O R T S
— . —
L'association zuricoise des journali s-

tes sportifs communique :
< La section de football du Grasshop-

per-olub, Zurich, a publié, dans son
programme officiel des matches couplés
Young Fellows-Bellinzone et Grasshop-
pers-Berne dû 23 novembre 1947, des at-
taques contre un de nos collègues et
portant atteinte à l'honneur profession-
nel des journalistes sportifs. L'associa-
tion d«« journalistes sportifs zuricois a
demandé au Grassho-pper-cflub de se dé-
solidariser de oette incorrection en pu-
bliant Tine déclaration dans le prochain
programme. Le droit à la critique et le
droit à exprimer librement ses opinions
est un point fondamental de la presse
démocratique. Bile a donc le devoir de
lutter avec énergie contre toute attaque-
portant atteinte à ce principe.

» La direction du Grasshopper-club- a
refusé d'entrer en discussion aveo ntxas .
au sujet de notre demande et, ainsi, â
couvert les attaques publiées contre les
rédacteurs sportiifs. L'association des
journalistes sportifs zuricois ne voit
donc plus la possibilité d'assumer des
reportages sur l'em-ptlacemsnt de sport
du* Hardturm. D'autre part , les quoti-
diens et les journaux Rportifs de Zurich
ont décidé d'ignorer, jusqu 'à nouvel
avis, dans leurs comptes rendus, le
Grasshopper-club ».

La presse de Zurich ne
parle plus des Grasshoppers

Championnat des réserves
Berne - Cantonal , 4-3.

Première ligue,
groupe romand

Concordia Yverdon - Ambrosiana, 1-2
Stade Nyonnais - Vevey, 1-4

Le samedi anglais
Première division. — Arsenal - Man-

chester City, 1-1 ; Bolton Wanderers -
Wolverhampton Wanderers , 3-2 ; Burn-
ley - Chelsea, 1-0 ; Charlton Athletic -
Grimsby Town, 2-3 ; Liverpool - Aston
Villa, 3-3 ; Manchester United - Black-
pool, 1-1 ; Mlddlesbrough - Sunderland ,
2-2 ; Portsmouth - Everton , 3-0 ; Preston
North End - Derby County, 7-4 ; Shef-
fleld United - Huddersfield Town, 1-1.

HOCKEY SUR TERRE

Stade Lausanne
gagne la coupe suisse

Hier matin , à Lausanne, l'équi pe du
Stade-Lausanne a gagné la coupe suisse
en battant Olten par 3 à 1.

Militaires du Rgt inf. 8 ^
Pour les soins de votre coiffure

passez chez votre camarade

Georges Hausamann
Vous serez vite et bien servis :
trois coiffeurs k votre disposition

On parle français, alle mand , Italien
et anglais

le coiffeur jeune pour les jeunes
Rue des Moulins 27 (côté Ecluse)

Neuchâtel - Tél. 5 37 06
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PATINOIRE DE MONRUZ

La patinoire sera fermée
lundi soir

pour un entraînement spécial
de hockey sur glace

L'entraînement du Club des patineurs
aura lieu jeudi soir.

CONCERT

EDWSN FISCHER
Jeudi 11 décembre 1947

Nous prions les personnes de Neu-
châtel et environs qui ont bien voulu
faire réserver leurs places à l'avance,
de les retirer au plus tard j usqu'à
mercredi soir 10 décembre, à 18 h.

Passé ce délai, elles seront mises en
vente.
Location chez HUG & Cle, Tél. S18 77

I  

N' oubliez pas de passer
cette semaine une soirée à g

L'Esccile
pour applaudir la

fantaisiste noire

Rosita May 1
dans son tour de chant.

Ce soir, à 20 h. 15,
En la grande salle de la Pais

Soirée offerte à tous
par Pro Familia

Chant . Musique - Poèmes
ENTRÉE GRATUITE COLLECTE

ma SOF
rÛÉTtSj f Mardi 9 décembre 1947
WHjâ/ à 20 h. 30, au Laboratoire
\CTOr de recherches horlogères

^̂ 
CONFÉRENCE

par le major instructeur
VERREY

Suj et : GUERRE DE PARTISANS

Edwin Fischer
La Grande salle des conférences réson-

nera, Jeudi prochain 11 décembre, aux ac-
cents du plaino d'Edwin Fischer, dooit l'In-
tense activité musicale vient de se xna-
nifes.er durant plusieurs semaine» k Paris.

Son programme est composé d'oeuvres de
Bach : Fantaisie en la mineur, Brafums :
sonate en fa mineur op. 5, Scnuiman*-i :
Fantaslestticke op. 12 en Beethoven : So-
nate op. 53, dite l'Aurore. ,

M. Daniel Halévy parlera
mardi soir

Mardi soir, à l'Aula de l'université,
Belles-Lettres aura le privilège de présen-
ter au public de Neuchâtel une conférence
d'une rare valeur. En effet, M. Daniel
Halévy, l'ami de Georges Sorel, de Romain
Rolland et de Péguy, le collaiborateur des
Cahiers de la Quinzaine et des Cahiers
verts, le biographe de Nietzsche et de
Proudhon , nous parlera des courants
d'idées dans lesquels s'engagèrent Proud-
hon, Péguy et Sorel. Les problèmes que ce
grand penseur noms exposera sont à la
base drs troubles d'aujourd'hui. Cest dire
combien les paroles de Daniel Halévy se-
ront écoutées avec intérêt.

Communiqués

BOXE

une vingtaine ae ooxeurs se sont-nrr-
sem blés, samedi soir, à la grande salle
de Colombier, pour y disputer le pre-
mier championnat de boxe organisé par
le club local. L'arbitrage était excellem-
ment assumé par M. Staehli, de Bienne.

Après les combats éliminatoires, dé-
butent les finales , dont voici les résul-
tats :

Mouche. — Tribolet , de Neuchâtel , est
proclamé vainqueur saris combat, son
adversaire dépassant le poids exigé pour
lutter dans cette catégorie.

Plumes. — Cuche (Chaux-de-Fonds)
bat Décastel (Colombier) par abandon
au premier round.

Légers. — Froidevaux (Chaux-de-
Fonds) bat Brun (Colombier) aux
points.

Welters. — Aebischer (Neuchâtel ), qui
est en grands progrès, bat Schweizer
(Neuchâtel ) .

Moyens. — Dardel (Colombier) bat
Zimmermann (Neuchâtel) aux points,
après un combat terne.

Mi-lourds. — Cuche (Colombier) bat
Neuenschwander (Chaux-de-Fonds) par
k. o. au deuxième round.

Lourds. — Bouverat (Chaux-de-
Fonds) bat Fluckiger (Neuchâtel), qui
abandonne au premier round.

Championnat cantonal
de boxe à Colombier

Le champion du monde Joe Louis a
mis, pour la 24me fois son titre cn jeu
vendredi soir, à New-York. Alors qu on
lui prédisait généralement une victoire
par k. o. en deux ou trois rounds, le
noir a dû se contenter d'un succès aux
points et il a dû disputer les quinze
rounds. Sa victoire fut d'ailleurs contes-
tée par la foule et le jury n'a pas pris
sa décision à l'unanimité.

Joé Louis a failli perdre
son titre de champion

du monde

SPORT MILITAIRE

A i occasion du centenaire de la .répu-
blique, la section des sous-officiers de la
Chaux-de-Fonds organisera le 8 février
1948 une course de patrouilles à skis.

D'ores et déj à , on peut annoncer que
les skieurs miilitaires de tous les can-
tons y prendront part.

SPORT UNIVERSITAIRE

Basketball
Samedi après-m idi, les équipes de

l'Université de Fribourg recevaient
ceilles de l'Université de Neuchâtel . Voi-
ci les résultats de ces matches :

Fribourg I bat Neuchâtel I 26 à 24
(mi-temps 24-14).

Neuchfttel II bat Fribourg n 21 à 16
(mi-temps 7-6).

Course de patrouilles
à skis
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LA MOTORISATION EST DÉJÀ COMMENCÉE
La révision de la loi sur la police

cantonale est rédigée. C'est un des
importants projets législatifs que le
Conseil d'Etat examinera au cours
de l'hiver, après la réforme des fi-
nances cantonales et l'adhésion du
canton de Neuchâtel au concordat
intercantonal relatif à d'exécution
"forcée des restitutions de secours
d'assistance publique.

Nous avions, l'hiver dernier, donné
& ce sujet de point de vue de M. Léo
DiuPasquier. M. Pierre-Auguste Leuba
a repris les idées essentielles de son
prédécesseur en allant moins loin
cependant en ce qui concerne la con-
cen tration des forces de police.

Tant que le gouvernement ne se
sera pas prononcé, il serait pi-éma-
Siuré de pa rler en détai l du projet
élaboré par le chef du département
cantonal de police. Nous y revien-
drons donc dans quelques mois.

f a /  / ^r s * wt

Il est des améliorations, cependant,
que les gendarmes et agents de sû-
•ireté étaient en droit de souhaiter
pour de plus proche avenir. Ils de-
mandaient notamment d'être mais au
bénéfice du régime des fonctionnai-
res. Sur certains points, ils obtien-
dront satisfaction dès le ler janvier
1948. Le Conseil d'Etat, sur propo-
sition du chef du département de
police, a pris un arrêté accordant
aux gendarmes et agents de sûreté
(ainsi, d'au tre part, qu'aux canton-
niers) des vacances et des congés
pour les jours fériés légaux selon le
même système que celu i qui est ap-
pliqué pour des fonctionnaires ue •
l'administration cantonale.

Voilà de belles étrennes !
•«-W /ma/  ̂  X

H y a un autre point qui intéresse
•vivement le public. C'est la. motorisa-
Ition de notre police cantonale. Divers
commentaires ont été faillis à ce pro-
pos. On a fait remarquer que nos
autorités judiciaires n'avaient _ pas
des moyens suffisants pour se dépla-
cer rapidement. Or, il ne semble pas,
renseignements pris, qu'il soit vrai-
ment nécessaire de mettre davantage
de voitures a la disposition de ces
autorités. Il y a actuellement en ser-
vice deux «jeeps », une voiture «Peu-

geot» et trois voilures «Ci troën » de
construction moderne. Bien que ces
véhicules puissent être utilisés par
divers services de d'Etat , le juge
d'instruction et son greffier, le pro-
cureur général ou les autres magis-
trats appelés à faire un déplacement
rapide pourront toujours trouver un
bon moyen de locomotion.

Le problème de la motorisation se
Îiose en revanche en ce qui concerne
es agents. Surtout si le projet de

concentration de da police est ac-
cepté, il faïudra que des patrouilles
pu issent se déplacer très rapidement.

La solution envisagée n'est pas
tant de développer le parc de l'Etat
que d'encourager les agents à faire
l'acquisition de véhicules personnels.
On mettrait une ou deux voitures de
plus à la disposition des chefs de
brigades. Mais, pour des agents,
d'actnat de side-cai-g ou de motos,
avec subvention probablement, serait
recommandé. Cette formule offre des
avantages évidents : chaque proprié-
taire est seul à utiliser sa machine ;
il la connaît mieux et, surtout, il la
ménage mieux 1 Bien entendu, l'Etat
(comme cela se fai t dans ,nombre
d'entreprises privées) dédommage-
rait l'agent de ses frais d'er^iretien,
d'essence et d'usure. „

On a fait le reproche à notre po-
lice de ne pas posséder de «briga-
des de circulation ». Or , ces briga-
des ou, mieux, ces équipes routières
existent. Elles ont à leur disposition
un side-oar et six ou sept motocy-
clettes appartenant aux gendarmes
qui les utilisent. Mais ils n'ont pas
que ce travail de surveillance des
routes à faire. Et les équipes moto-
risées ne fonctionnent actuellement
que pour autant que les agents ne
soient pas surchargés par d'autres
tâches.

Dans de projet de M. Leuba, cette
pol ice des routes sera organisée en
deux équipes. L'un© parcourra les
routes des Mon tagnes et du Val-de-
Travers. L'atre suivra des itinéraires
dans le Bas et le Val-de-Ruz.

La situation dont on envisage la
prochaine amélioration n'est, comme
on le voit, pas catastrophique en
cette période transitoire.

A. R.

ê

La prochaine réorganisation
de la police cantonale

;

Début de la saison des soirées
(o) La saison des soirées théâtrales a été
ouverte dimanche et lundi soir par la
Société de miœlque « L'Avenir », sous la
direction de M. Florian Aubert.

Au programme, cinq morceaux de mu-
sique parfaitement bien exécutés. La par-
tie théâtrale comportait une comédie iné-
dite en trois actes de Marcel Rosset . « Une
femma gi doue™ ... » qui obtint un vil et
légitime succès. Regrettons toutefois que
le public ait été si peu nombreux.

Mercredi soir, ce fut au tour des Ç.F.F.,
sous les auspices 'de la. commission sco-
laire, d'organiser 'une nouvelle soirée en
faveur du fonds des courses scolaires d'Au-
vernler. Un film sonore « Le voyage de
Jadis à aujourd'hui », une cau-Kiie avec
projections lumineuses « L'été dans les
Grisons » et un film en couleurs sur les
Grisons, enchantèrent les spectateurs. La
soirée fuit agrémentée par quelques chants
Interprétés par la société de chant
« Echo du lac ».

AUVERNIER

La recherche du Dakota
comprend le Val-de-Travers

Des avions américains
dans notre ciel

Depuis quelques jou rs, ie vai-ae-ira-
vers est fréquemment survolé par de
puissants avions qui vont à la recher-
che de l'appareil militaire Dakota , dis-
paru corps et biens depuis le 28 novem-
bre.

Les conditions atmosphériques s'étant
améliorées depuis jeu di, l'aviation amé-
ricaine a déclenché une vaste opération
de recherche et de secours qui s'étend à
toute l'Europe. Une multitude d'appa-
reils militaires participent à cette action
et c'est ainsi qu 'à l'instar dc nombreu-
ses régions de Suisse, le Val-de-Travers
est survolé.

Tous les aérodromes militaires de no-
tre pays sont en état d'alerte et nos
avions participent activement aux re-
cherches.

On doute qu'un avion ait pu tomber
dans le Val-de-Travers, surtout sans être
repéré pendant plus d'une semaine.

C'est néanmoins avec soulagement
qu'on constate que tout est mis en œu-
vre pour retrouver les vingt disparus et
3u'aucune région montagneuse n'est
'emblée exclue du champ des investi-

gations.
FLEURIER

Les eclaireurs reprennent
leur activité

(c) A la fin de la semaine passée, en
présence du chef cantonal M. P.-A.
Wenker, de Neuchâtel , le groupe
d'éclaireurs « Chasseron » a repris son
activité. Deux nouveaux chefs ont été
désignés qui sont MM. Ren é Liechti et
Kurt Leuenberger.

. Concert de « I/Ouvrière »
(c) La fanfare « L'Ouvrière » a donné sa-
medi soir un concert k la salle Fleurlsia
sous la direction de M. A Mayer et en pré-
sence d'un public particulièrement nom-
breux.

La partie musicale comprenait une mar-
che de Ltidi , « Nahuchodonosor », ouver-
ture de Verdi , une fantaisie de Donlzetti ,
« Don Pasquale », une valse de Walteufel
et une marche de M. Donzé qui a été en-
levée avec un bel allant.

Quant à la partie théâtrale, elle com-
prenait la représentation de c La marraine
de Charley », pièce en trois actes très con-
nue et aux situations les plus cocasses.
Elle fut enlevée à la satisfaction unani-
me par une excellente troupe d'amateurs
qu'il convient de féliciter en bloc bien
qu'une mention spéciale revienne à MM.
Henri Hirschy et Francis Lebet.

I VAL-DE-TRAVERS ]

AU JOUR I-l! JOUR

Le dernier loup
en pays - neuchâtelois

Puisque, après quelques hésita-
tions, on semble admettre que le
« monstre du Valais » était un loup,
il vaut la peine de rappeler qu'il y
aura, le 10 jan vier, 103 ans que le
dernier loup a été tué dans notre
canton.

A l'occasion du centenaire de son
tré pas le conservateur du musée
d 'histoire naturelle de la Chaux-de-
Fonds, le professeur A. Monard, avait
consacré une brochure au a Loup de
Pouillerel ».

Le récit  de la battue n'a pas été
retrouvé. Peut-être n'a-t-il jamais été
écrit. Tout ce que l'on sait, c'est que
les traces du loup avaient été vues
à la rue de la Promenade ; il y  était
passé la nuit et avait fouillé , comme
font  les chiens, dans les boîtes à or-
dure. D ix-neuf chasseurs participè-
rent, le 10 jancter 1845, à la battue
qui aboutit à la mort du loup à Pouil-
lerel , sur le versant, des Planchettes.
Puis s'est maintenue la tradition d'un
retour triomphal des chasseurs, por-
tant le loup sur un brancard impro-
visé , le long des Eplatures et du Petit-
Quartier (rue Léopold-Robert).  On a
la listse des 19 noms, presque tous
d'authentiques patronymes neuchâte-
lois. Ils reçurent une prim e officielle
de trois "louis dont ils f irent  don, en
un geste dont il faut  louer la géné-
rosité , à l 'Etablissement des jeunes
f i l les , le seul orphelinat existant alors
à la Chaux-de-Fonds.

Ceux qui ont fait  leurs études au
Ggmnase de la Chaux-de-Fonds se
souviennent des visites qu'ils fa i -
saient au Loup de Pouillerel , em-
pail lé par M. Hugep tobler  (qui f u t
longtemps concierge du Vieux collè -
ge)  pour la somme de 8 livres et 14
deniers. Cet empaillage , assez gauche
et maladroit , a été remp lacé en 1930
par une taxidermie moderne, due à
un spécialiste de Coire. Le loup a été
mis dans une cage de verre « pr i-
vée » devan t un panneau dû au jeune
peintre Jeah Monod et représentant
Pouillere l.

Il y  eut encore , depuis 1845, d'as-
sez nombreuses apparitions — p lus
ou moins certaines — de loup dans
notre canton. La dernière parait bien
être celle de 1875, où les journaux
relataient la découverte de traces de
loup au Cernil Ladame, dans la mon-
tagne du Creux-du-Van, au-dessus de
Môtiers. ¦ ,

Le dernier loup abattu en Suisse
— avant le loup Eischoll en novem-
bre 1947 I — le f u t  au Tessin, A
Irana, dans le Monte-Ceneri en 1872.

« Ajoutons (disait en 1945 M. Mo-
nard) que le loup est encore assez
répandu en Europe : Il y  en a en
France, en Italie , en Espagne et au
Portugal , dans les Balkans, en Alle-
magne et dans tous les pays du nord.
Seule parmi les grands pays , VAngle-
terre s'est complètement débarrassée
du fauve  redoutable. »

NEMO. ,

I-e roi de Roumanie
h Neuchfttel

Le roi Michel de Roumanie a pasi/sé
vendredi soir quelques heures à Neu-
châtel en compagnie de la princesse
Anne de Bourbon-Parme.

Les deux jeunes gens se sont rendus à
l'hôtel Terminus. Ils sont rentrés à Lau-
sanne le même soir.

Conseil général
Voici l'ordre du jour de la séance du

Conseil général du lundi 15 décembre
1947, à 18 heures, à l'hôtel de ville :

Rapports du Conseil communal con-
cernant une souscription à l'augmenta-
tion du capital-actions de l'E.N.S.A. ;
une modification des éoolages à l'Ecole
professionnelle de jeunes filles.

Un piéton renversé
Hier soir, à 18 h. 35, une automobile

bâloise a renversé un piéton à l'angl e
de la rue Saint-Maurice et de la rue du
Concert.

La victime, M. M. B., a été transpor-
tée à l'hôpital Pourtalès où il reçut des
soins. Il a pu regagner sou domicile.

Apres le cambriolage
de la bijouterie Vuille

Une semaine après le cambriolage de
la bijouterie Vuille, la sûreté n 'avait
pas de nouveau détail à communiquer
au sujet de l'enquête qu'elle mène
activement.

Aucun agent ne s'est rendu à Genève
pour comparer sur place les constata-
tions faites lors du cambriolage des
Rues-Basses et celui de la rue du Tem-
ple-Neuf. En revanche, comme nous
l'avons dit , des contacts nombreux ont
été pris entre les deux polices canto-
nales.

| LA VILLE

Observatoire de Neuchâtel. — 6 décem-
bre. Température : Moyenne: 3,3; min.: 1,4;
max.: ' 4,9. Baromètre : Moyenne: 711,7.
Eau tombée : 8,7. Vent dominant : Direc-
tion : nord-est; force: très faible. Etat du
del : couvert, pluie pendant la nuit et de-
puis 15 heures.

7 décembre. — Température : Moyenne :
4,2; min.: 2,8; max.: 5.7. Baromètre :
Moyenne : 716,5. Eau tombée: 6,0. Vent
dominant : Direction : sud-ouest ; force :
assez fort. Etat du ciel : variable. Couvert
avec courte éclaircie pendant la journée.
Pluie Intermittente toute la Journée.

Hauteur du baromètre réduite k zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719.6)

Niveau du lac, du 4 déc., à 7 h. 30: 423.73
Niveau du lac, du 6 déc, à 7 h. 30: 429.73
Niveau du lac, du 7 déc., a 7 h. 30: 429.73

Prévisions du temps : Nébulosité varia-
ble, d'abord forte. Quelques averses sur-
tout en montagne, plus tard tendance k
éclaircles.
mmsiMstsaseeeeaamaïuisstmssimitiiesmsssaosssm

Rédacteur  responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale SA., Neuchâtel

Observations météorologiques

VAUMARCUS
Débitant de sel

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Dans sa séance du 5 décembre 1947, le
Conseil d'Etat a nommé M. Léon Favre,
boulanger, en qualité de débitant de sel
à Vaumarcus, en remplacement de M.
René Baltensberger.

PESEUX
Un joli spectacle

(c) La compagnie Païul Pasquier est venue
présenter vendredi soir au public de la
Côte la délicieuse pièce en tcrols actes de
André de Lorde et Claude Roland. «L'heure
d'aimer».

H s'agit de l'aventur-ï d'un illustre sa-
vant qui se croyait à l'abri de toute sur-
prise sentimentale et permet ainsi à l'émo-
tion de croiser les armes avec la gaité.

I/lnterprétatlon était) excellente et' le
principal rôle était tenu par Maurice Var-
ny, ex-pensionnaire de la Comédie-Fran-
çaise.

D était entouré de bons éléments, en
têta desquels nous citerons Georges Hénoc,
Claude Marrlau et René Serge, tandis que
Jane Raymond et Yetrte Perrin étaient les
dignes représentantes du beau eexe dans
les rôles de Delphine et de daine.

"De très vifs applaudissements on* mis
ffln à ce spectacle digne de ceux qui ont
déjà été présentés sur cette scène par la
compagnie Paul Pasquier , mais avec une
seule ombre au tableau , cette fols-cl... uno
eaUe non chamflfée. Souhaitons que pareil
inconvénient soiit évité k l'avenir.

CORNAUX
Conseil général

(c) Notre Conseil général était réuni mar-
di dernier. Avant de passer k l'ordre du
jour, le président M. Otto Krebs invite
l'assemblée k se lever pour honorer la
mémoire de M. Jules Schaeffer, décédé, le-
quel siégea sans interruption pendant 44
ans au sein du ConseU communal.

Notre législatif vote ensuite à l'unani-
mité une subvention de Fr. 3250.— en fa-
veur de la construction d'un logement.

H nomme une commission de cinq
membres pour étudier un nouveau règle-
ment et tarif pour le service des eaux.

n élit un nouveau conseiller communal,
en la personne de M. Robert Tissot.

Un battoir un peu âgé. — Notre battoir
communai ayant été construit en bordure
de la route cantonale k l'époque des dili-
gences, présente à l'époque des battages
de sérieuses entraves à la circulation In-
tense des véhicules autorisés ; d'autre part,
la commune ayant la possibilité de vendre
ce bâtiment k la Société d'agriculture du
district qui le loue déjà en période creuse,
le Conseil général nomme une commission
de cinq membres pour trouver avec le
Conseil communal une solution qui satis-
fasse la commune et les producteurs de
céréales.

Dans les « divers », M. Alfred Otter
signale à nouveau l'état déplorable de
certains i chemins de campagne couverts
de terre par les tracteurs au moment des
labours, chemins que de négligents agri-
culteurs omettent régulièrement de net-
toyer. De son côté, ,M. Jean Portmann
soulève la question de la visibilité au
carrefour dangereux du temple.

livraison des blés
(c) L'acte final de l'année agricole est
sans conteste la livraison des blés à la
Confédération. Lorsque, gonflés de
{trains, les sacs couverts des inscriptions
en nos trois langues nationales pren-
nent le chemin de la station C.F.F., il
est certain que les producteurs vont
toucher le salaire de leur travail d'une ;
année.'

Pour notre commune, le déficit causé
par la sécheresse de l'été dernier se
chiffre par 21,870 kilos, ce qui repré-
sente au prix du jour la somme de
11,700 francs, malgré le maintien de la
même surface emblavée qu'en 1946.

| VIGNOBLE

COFFRANE
Woces d'or

(-•p) M. et Mme Emile Gretillat vien-
nent de célébrer le cinquantième anni-
versaire de leur mariage ; ces heureux
époux ont été d'autant plus entourés
que M. Gretillat a .été pendant 33 ans
le président dévoué de notre commune.

CERNIER
Affaires scolaires

(c) La commission scolaire s'est réunie
Jeudi soir ; elle adapta les projets de bud-
get de l'Instruction publique pour 1948.
Ds se présentent comme suit : école pri-
maire, 11,678 fr. de recettes, 50,855 fr. de
dépenses ; école secondaire, 31,211 fr. de -
recettes et 48,886 fr. de dépenses ; école
ménagère, 6919 fr. de recettes et 12,066
francs de dépenses; école professionnelle,
1183 fr. de recettes et 3947 fr. de dépenses.

Concernant l'horaire des classes secon-
daires pour l'enseignement ménager, une
nouvelle répartition a été décidée vu l'ef-
fectif élevé de la classe Inférieure.

Dès la nouvelle année scolaire 1948, la
commission des dames Inspectrices de tra-
vaux à l'aiguille et celle de l'école ména-
gère fusionneront, le bureau de la com-
mission scolaire étant appelé à liquider
les questions administratives.

La commission scolaire a fixé les vacan-
ces de Noël. Une semaine en Janvier 1948
sera réservée à un cours de ski.

Dans les divers, il est pris acte de la dé-
mission de M. et Mme Charles Mathys qui
ont quitté la localité.

| VAL-DE-RUZ

EE LOGEE

f Major  Ertiest Jaermann
(c) Le chef du bataillon dc sapeurs-
pompiers du Locle, le maj or Ernest Jaer-
mann, est décédé samedi, à Genève, où
il venait de subir une opération chirur-
gicale.

Le défunt , âgé de 60 ans, avait fait
une rapide carrière dans le domaine de
la lutte contre le feu. C'était un chef
compétent, connu dans le canton (et mê-
me au delà), grâce aux cours cantonaux
ou fédéraux auxquels il participa. C'est
en 1931, que M. Jaermann a été appelé
à la tête du bataillon loclois. Il présida
aux destinées du corps avec un grand
dévouement et contribua au dévelop-
pement de ce service.

II faisait partie de la Fédération can-
tonale des sapeurs-pompiers et du co-
mité cantonal.

AUX MONTAGNES

BIENNE
Un incendie a la rue Dufour
(c) Dimanche après-midi, à 15 h. 41, le
service du feu était alerté par un habi-
tant de la rue Dufour. Des flammes sor-
taient du toit de l'immeuble No 58 de
la même rue. Devant l'importance du
sinistre, deux équipes de piquet furent
alertées à leur tour. Le vent attisa les
flammes et une épaisse fumée sortait
du toit et d'une lucarne. Les pompiers
installèrent deux courses pour atteindre
le cinquième étage, soit sous le toit.
C'est dans un galetas que le feu avait
pris naissance, dans un tas de bois et
de briquettes.

Après plus d'une heure d'efforts , les
pomp iers furent maîtres de l'élément
destructeur qui a consumé en partie la
poutraison de la toiture. En outre, l'eau
a passablement endommagé les appar-
tements.

Les causes de ce sinistre sont encore
inconnues.

Vota  tions cantonales
(c) Sur 15,011 électeurs biennois ayant
le droit de vote en matière communale,
4107 seulement se sont rendus aux ur-
nes, samedi et dimanche. Les deux lois
ont été acceptées. Celle de l'assurance
du bétail par 2322 oui contre 1243 non ;
celle de la revision des impôts par 2763
oui contre 1304 non.

YVERDON
Exposition cantonale
vaudoise d'aviculture,

cnuicultui 'e et colombophilie
(c) lia section de la société vaudoise d'avi-
culture d'Yverdon organisait les 6 et 7 dé-
cembre une exposition cantonale vaudoise
d'aviculture, cunlouiture et colombophi-
1.1».

Le manège où se faisait d'ordinaire ce
genre d'exposition ayant été démoli et la
halle de gymnastique étant trop exigiie,
les organisateurs ont eu recours aux spa-
cieux locaux do la nouvelle caserne. C'est
là que, depuis jeudi, sont répartis dans
752 cases, les 1251 sujets exposés qui se
répartissent de la façon suivante :
25 races de lapins, 17 races de poules, 18
de pigeons, 20 canards, des dindons, des
oies, des faisans dorés, sans oublier 3 re-
nards dont un argenté, un platiné et un
du pays (Montmoliin, Neuchatel).

Sur les 287 exposants, 9 nous présentent
6 collections de pigeons dont les plus re-
marqués sont les frisés milanais; 63 expo-
sent 9 collections de volailles, toutes plus
belles les unes que les autres et les 215
exposants de 28 collections de lapins nous
font voir les plus beaux spécimens de va-
riété dont la liste serait trop longue k
énumérer. Notons simplement le bélier
géant qui ferait envie aux amateurs de
civet.

Dans le concours société, 14 collections
do lapins sont présentées par la S.V.A., 1
de Colombier (Neuchâtel), 4 collections de
volailles. Les challenges pour volailles,
lapins et pigeons sont mis en compétition
entre les sections S.V.A.

Le comité d'honneur composé de MM. R.
Bubattel, conseiller d'Etat, A. Porchet,
préfet d'Yverdon, L. Jaquier , syndic, A.
Maurer, président du Conseil communal,
A. Bochat, président de la S.V A. (27 ans
d'activité), a été reçu officiellement same-
di apris-micll. - ,

RÉGION DES LACS

CHRONIQUE HORLOGÈRE

Ees horlogers demandent
un relèvement des allocations

de renchérissement
¦ Ils en appellent au tribunal arbitral

Selon une communication de M. Eené
Eobert dans la « Lutte syndicale », la
F.O.M.H. avait demandé aux associa-
tions patronales de l'industrie horlogère
un relèvement des allocations de ren-
chérissement.

A cette demande, la Chambre suisse
de l'horlogerie a répondu que les repré-
sentants des associations patronales
avaient décidé de maintenir, en 1948, les
alloca tions de renchérissement de 70
centimes, respectivement 60 centimes,
oette dernière étant'versée aux ouvriers
et ouvrières nés depuis le ler janvier
.1928. En d'autres termes, les associa-
tions "̂ patronales sont prêtes à proroger
pour une nouvelle année les effets du
jugement arbitral du 16 novembre 1945,
confirmé par celui du, 17 janvier 1947.

La Chambre suisse de l'horlogerie
ajoute que : « les représentants des as-
sociations patronales onrt constaté que
l'ouvrier horloger bénéficie actuellement.
en moyenne, non seulement d'une com-
pensation intégrale du renchérissement,
mais touche un salaire réel supérieur à
celui de 1939. Vu cet état de choses, les
associations patronales ne sont pas à
même de donner suite à la demande de
'la F.O.M.H. tendant à une augmenta-
tion des allocations de renchérissement».

Le secrétaire central de la F.O.M.H.
conclut en ces termes : « Nous sommes
donc obligés de soumettre ce différend
au tribunal arbitral horloger. »'

Monsieur et Madame
J.-P. VAUCHER-MZEDER ont la Joie
d'annoncer la naissance de leur fils

Jean - Daniel
Le 5 décembre 1947

Maternité Neuchatel

Monsieur et Madame
Gaston POCHON-MENTHA ont la Joie
de faire part de la naissance de leur
fils

Luc - Olivier
4 décembre 1947

Clinique du Crêt Cortalllod
Neuchâtel Rue Dessus

Madame et Monsieur Gaston
GIAUQUE-LINDEB ont la Joie d'an-
noncer la naissance de leur petite fille

Myriam
Maternité Saint-Honoré 18

Neuchatel, 6 décembre 1947
¦ m U ¦

Le comité du Groupement des contem-
porains de 1894 a la douleur de faire
part à ses membres du décès de leur re-
gretté collègue et ami,

Monsieur Gaston TORCHE
L'incinération aura lieu , lundi 8 dé-

cembre 1947, à 13 heures. Rendez-vous
au crématoire.
\_

Les membres de la Fédération suisse
des employés des P.T.T., l'Avenir, sec-
tion de Neuchâtel, sont informés du dé-
cès de leur collègue et ami.

Monsieur Gaston TORCHE
employé P.T.T.

survenu le 6 décembre 1947, dans sa
53me année.

L'incinération aura lieu, sans suite,
lundi 8 décembre.

Rendez-vous, en uniforme, à 13 heures,
au crématoire.

Le comité.

Repose en paix.
Madame Frida Torche - von Nieder-

hâusern, à Neuchâtel, et ees enfants :
Monsieur Gaston Torche, à Genève,
Monsieur Lucien Torche et sa fian-

cée, Mademoiselle Mariette Monnier. à
Neuchâtel ;

Madame Alioe-G. Badoud-Torche et
son fils Jean, à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Victor Siffert,
à Fribourg, ses enfants et petits-en-
fants ; . _

Madame Marie-Cécile Torche, à Ge-
nève ;

Madame et Monsieur Marcel Soumy,
à Paris ;

Mad ame veuve Pauline Torche, ses
enfants et petits-enfants, à Lausanne ;

Madame et Monsieur Charles Frie-
den, au Landeron, ses enfants et petits-
enfants ;

Monsieur Georges von Niederhausern
et son fils André, à Neuchâtel ;

Monsieur Léon von Niederhausern, a
Neuchâtel. _

les familles Tribolet, Steck, Frieden,
von Allmen . von Niederhausern, Allis-
son , Monnier,

ainsi que toutes les familles parentes
et alliées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Monsieur Gaston TORCHE
Employé P.T.T.

leur très cher époux, père, frère, beali-
frère, oncle, neveu et cousin , enlevé à
leur tendre affection , dans sa 53me an-
née, après une pénible maladie.

Neuchâtel, le 6 décembre 1947.
(Liserons 3)

Je lève les yeux vers les montagnes
D'où me viendra le secours î
Le secours me vient de l'Etemel
Qui a fait les cieux et la terre.

Ps. CXXI, 1 et 2.
L'incinération, sans suite, aura lieu

lund i 8 décembre 1947. à 13 heures. Dé-
part du domicile mortuaire.

Culte pour les amis et connaissances
à la chapelle du crématoire.

Que ton repos soit doux comme
ton coeur fut bon.

Madame veuve Fritz Hug, à Co-
lombier ;

Monsieur et Madame Fritz Hug-
Berthoud et leurs enfants ;

Madem oiselle Claire Hug, à Colom-
bier et son fiancé Monsieur Daniel
Perret , à Genève ;

Madame et Monsieur Charles Girard-
Hug et leur petite Nicole, à Peseux,

ainsi que les familles parentes et
alliées Bertschi , Hug et Berli.

ont la grande douleur de faire part
du décès de leur chère fille, sceur,
tante, grand-tante, cousine et amie,

Mademoiselle Marie HUG
que Dieu a reprise à Lui, subitement
dans sa 60me année.

J'ai combattu le bon combat, J'ai
achevé la course, J'ai gardé la fol.

2 Tim. IV, t.
L'enterrement aura lieu lundi 8 dé-

cembre, à 13 heures, à Colombier.
Domicile mortuaire: rue du Sentier 18.

Selon le désir de la défunte la famille
ne portera pas le deuil.

Cet avis tient Ueu de lettre de faire-part

Dors bien, cher papa.
Madame Jos. Lang-Zibung, à Auver-

nier :
Madame Marta Bucher-Lang et ses

fils, Toni et Norbert , à Lausanne ;
Madame et Monsieur Pierre Cerf-

Lang et leur fils Charly, à Auvernier,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la profonde douj eur de faire part

du décès, dans sa 73me année, de leur
bien-aimé époux, père, grand-père,
beau-père, frère et oncle,

Monsieur

Josef-Martin LANG-ZIBUNG
L'ensevelissement aura lieu à Auver-

nier, mardi 9 décembre, à 13 heures.
Messe de famille, mard i 9 décembre, à

12 heures.
Domicile mortuaire : Maison Muhle-

matter. Auvernier.

Pour moi. Je sais que mon Ré-
dempteur est vivant.

Monsieur Léon Reymond .Gorgier :
Madame et Monsieur Henri Porret et

leurs enfants  : Paul-Henri , Jeannie,
Jean-Frédéric et Marianne ; ¦

Madame et Monsieur René Pierrehum-
bert ;

Monsieur et Madame Marcel Reymond
et leur fils ;

Madam e et Monsieur André Junod et
leur fille,

ainsi que les familles parentes, Dé-
graz, Jacot, Mausimann , Lauener. Per-
rin , Ducommun , Sandoz, Grandjean , Os-
wald, Reymond. Goitreux et Benoît,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Léon REYMOND
née Alice LAMBERT

leur chère épouse, maman, grand-ma.
man , boHe-sœur, tante et parente, quo
Dieu a reprise a leur tendre affection,
dans sa 61me année.

Gorgier. le 6 décembre 1947.
Père ! mon désir est que là où Je

suis, ceux que Tu m'as donnés y
soient aussi, avec mol.

Jean XVH, 24.
L'enterrement aura lieu le mardi 9 dé-

cembre 1947, à 13 h. 30.
Culte pour la famille à 13 heures, à

Gorgier.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Monsieur et Madame Henri Guililod-
Widmer et leur fille Irène : Monsieur et
Madam e Louis Guiltod-Dance et leurs en-
fants : Madeleine et Georges ; Monsieur
et Madame Davis Guillod-Ducommun et
leurs enfants : Pierre, Ariette et Gilbert;
Madame Cécile Javet et famille, à Nant;
Madame Adeline Javet et famille, à Jo-
ressens ; Madam e Marie Javet et fa-
mille, à Joressens ; les enfants le feu
Louis Guillod, à Sugiez, et Pegrand. ainsi
que les familles alliées, Guillod , Pellet , '
à Nant et Sugiez, ont le profond cha-
grin d'annoncer le décès de

Madame

Louise GU1LL0D-JAVET
leur bien-aimée maman, grand-maman
et tante, que Dieu a reprise à Lui, sa-
medi 6 décembre, dans sa 81me année.

Sugiez. le 6 décembre 1947. v
Ma grâce te suffit.

L'ensevelissement aura lieu mardi
9 décembre, à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

La famille de

Monsieur Max M0NVERT
a la douleur de faire part à ses amis et
connaissances de son décès survenu à
| Neuilly (Seine), le 5 décembre 1947,
( dans sa 67me année, après une courte "
I maladie.

t
Madame et Monsieur Antoine ' Gugliel-

mi-Becker, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Joseph Becker-

Corti, à Berne ;
Madame veuve Marie Vogt-Pècheur, à

Fontainemelon, ses enfants et petits-en-
fants ;

Madame veuve Suzanne Schmid-Vogt
et sa fille , à Zurich ;

Mademoiselle Dora Vogt , à Zurich ;
Monsieur Léon Becker, à Fontaineme-

lon, ses enfants et petits-enfants ;
les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame

veuve Frida BECKER
née VOGT

leur chère maman, belle-maman, sœur,
belle-sœur, tante et parente, pieusement
décédée dans sa 77me année, munie des
saints sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel , le 6 décembre 1947.
L'enterrement, sans suite, aura lieu

mardi 9 décembre, à 11 heures.
L'office de requiem sera célébré en

l'église catholi que, à 10 h. 15.
Domicile mortuaire : Beaux-Arts 17,

Neuchâtel.
R. I. P.

Cet avis tient Heu de lettre de faite-part.

Madame Charles Maccabez , ses en-
fants et petits-enfants, à Gorgier et à
Paris.

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

font part à leurs amis et connaissan-
ces du profond chagrin du départ de
leur bien-aimée fille, sœur, belle-sœur,
tante, cousine et parente,

Mademoiselle

Louisa MACCABEZ
décédêa ce jour, après une longue ma-
ladie, dans sa 45me année.

Gorgier, le 6 décembre 1947.
Je suis le bon Berger.
Le bon Berger donne sa vie pour

ses brebis...
Mes brebis entendent ma voix...
Je leur donne la vi? éternelle.

Jean X, 11, 27.
L'ensevelissement aura lieu lundi 8 dé-

cembre, à 15 heures. Départ de Gorgier.
On est prié de ne pas falre de visites.
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